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Les relations 
Sous le titre « Trois mois ont 

passé... », la « Suisse horloge 
re » relève, dans un éditorial, 
qu'il y a exactement trois mois 
— le 9 novembre 1955 que 
paraissait le décret français ma-
rrant les droits de douane sur 
?es produits horlogers. Lee aléas 
de la  politique française n'ont 
pas  permis à M. Edgar Faure de 
le faire ratifier par l'Assemblée 
nationale, mais il est probable 
eue L e gouvernement de M. Guy 
Mollet essaiera d'obtenir la 
sanction_ du parlement dans un  _ 
avenir qui ne saurait plus être 

ees  etoigné. En attendant, les 
douanes françaises appliquent 
bel et bien le nouveau tarif dans 
toute sa rigueur et les montres 
importées eu France supportent 
des droits qui sont supérieurs 
de 100 à 150 0 0 à ceux perçus 

• précédemment. 

Les parlementaires français, 
ssoursuit l'organe officiel de la 
Chambre suisse de l'horlogerie. 
auxquels il appartiendra de 
tranche,.  seront peut être en-
ciels à n'attacher qu'une faible 
importance à une question qui 
ne figure évideniment pas au 
premier plan de leurs préoccie 
pations. Et pourtant, le problè-
me mérité de retenir leur atten-
tion, car si elle continue à suivre 
une politique résolument pro-
tectionniste dont pâtissent 
tout particulièrement les pays 
oui ont largement ouvert leurs 
frontières aux produits français 

la France finira par s'aliéner 
bien des sympathies et elle en 
subira un jour ou l'autre le con  • 
tre-coup matériel... sous la for-
me d'une diminntion de ses ex-
portations. 

Vaut il la  peine de courir un 
tel risque simplement pour den-
tier satisfaction à une industrie 
qui 'revendique une protection 
supplémentaire dont elle n'a ob- 
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Quelques  gouttes sur un 
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horlogères franco - suisses L'importation des montres suisses aux Etats-Unis f 

Une nouvelle disposition 
concernant les "adjustments" 

L'aménagement de la  place 
d'armes de  Fribourg jectivement pas besoin. ? Car 

chacun sait que l'horlogerie 
française, contrairement à date' 
tees secteurs, ne souffre nulle 
ment d'une disparité de prix... 
qui existe en sa faveur, les mon_ 
Ires suisses vendues en France 
étant en moyenne deux à, trois 
fois plus chères que -celles pro-
duites dans les régions du.  Doubs 
et de la Haute-Savoie. 

Voilà une vérité que les au 
teurs de l'exposé des motifs à 
l'appui du projet de loi se sont 
bien gardés d'exprimer. Ils ont 
préféré faire état des impératifs 
de la défense nationale, point sur 
lequel nous ne revietulrans pas, 
car il serait trop facile de dé-
montrer une fois de plus que ce 
fameux argument n'est en réali-
té qu'un attrape-nigaud. 

D'un autre côté il serait sou 
haitable que les industries lier- 

Les Forces motrices die nord 
est de la Suisse ont élaboré un 
plan d'exploitation du bassin 
hydraulique du Rhin Antérieur, 
de sa source à son embouchure 
dans le Rhin Postérieur et de 
mandé aux communes int &M. 
rées les concessions indispensa-
bles à cet effet. Au cours d'une 
conférence de presse faite à, Zu 
rich, M. Zwygart„ directeur des 
Forces motrices du nord-est de 
la Suisse, a _donné les indica-
tions suivantes : 

Le plan prévoit, lorsqu'il sera 
réalisé — après une quinzaine 
d'années de travaux — une pro 

d. course ou les jours d'entrai-
nement, du fait de iairrivée 
et de ]'écoulement de la masse 
des spectateurs. Il est fad 
abstraction également dans eeir 
te statistique des accidents 
eut se sant produits sur l'em-
»lacement pendant la périce-
ec allant d'une course à l'autre, 
de même que des accidente 
de peu d'imeortanoe, comme 
il  s'en, produit inévitablement 
tors des manifestations spore 
lies attirant les grandes mes-
e• L'allégué des requérante 
-e/on lesquel les courses en 
'ircuit fermé seraient quatre 
fois  moins dangereuses que 
'a circulation routière noringe 
te, ne correspond paS aux 
faits. 

« Une expertise technique 
neutre établie relativement 
aux mesures de sécurité qui 
existent défet sur le tronçon 
du  Grand Prix et que les or- 
attnisat•Iirg le M'OUM en* 

logères des deux pays pussent 
trouver un terrain d'entente et 
régler enfin les questions qui les 
séparent depuis si longtemps. 
L'horlogerie suisse est prête à 
entamer les pourparlers prévus 
à ce sujet, mais il est clair 
qu'un arrangement serait extrê-
mement difficile à conclure si 
le décret de novembre dernier 
devait être ratifié, décision qui 
consacrerait la rupture de l'équi-
libre que tentait d'établir l'ac 
cord commercial du 29 octobre 
1955. 

La  «  Suisse horlogère  »  con-
clut en ces termes : 

Peut-être le comprendrait on 
en France... Ce n'est qu'alors 
qu'il sera, possible, dans un es-
prit de mutuelle compréhension, 
d'oeuvrer dans l'intérêt bien coin 
pris des deux pays et de leurs 
industries horlogères. 

duction d'énergie de près de 2 
milliards de kWh, :soit 1060 mile 
lions de kWh en hiver et 906 
millions en été. Pour ce qui est 
de la partie supérieure de l'ex-
ploitation, que englobe les deux 
étapes de Sedrue. et Tavanasa. 
les communes intéressées ainsi 
que le Conseil d'Etat grison ont 
accordé l'an passé déjà, leurs 
concessions respectives, si bien. 
que les travaux-pourront coi n• 
sitene,er cet été. Quand ces deux 
premières usines seront cons-
truites — en 1961 — il sera, po& 
+Able d'en tirer quelque 700 mil 
lions de kWh. En ce qui coeeer- 

L'administration américaine 
des douanes a publié mardi une 
nouvelle disposition concernant 
les  «  adjustements  ».  Cette ques-
tion fait l'objet depuis plusieurs 
années de disettssions entre cet 
ta administration et l'industrie 
horlogère suisse. Il y a quelque 
temps, une commission d'experts 
de la Trésorerie américaine se 
livra à une enquête dans les fa-
briques suisses d'horlogerie. La 
disposition prise aujourd'hui se 
fonde sur son rapport. Elle est 
identique à celle que prit la Tré-
sorerie en 1954. Aux termes de 
cette disposition l'administration 
américaine des douanes a besoin 
de renseignements détaillés de 
la part des manufactures suisses 
au sujet des montres et mouve 

ne la partie inférieure, qui sera 
composée de cinq usines électri-
ques les Forces motrices du 
nord est de la Suisse. 

Ils  ont présenté une demande 
de concession aux 40 communes 
entrant en ligne de compte et 
au gouvernement grison, en dé- 
cembre 1955. Il s'agit là de rex_ 
ploitation. du bassin hydrauli 
que compris entre Tavanctsa-
//aux et Ilanz-Rheiziitis (usines 
électriques à liant et Ilheizens)„ 
de la construction •d'usines à 
Grana, dans la 'celée de Som 
rixe, à Tersnau et Çastrisch. 

La réalisation de l'ensemble 
de ce projet d'exploitation des 
eaux de la région du Rhin An-
tériee• rapportera. au  canton et 
aux communes intéressées une 
somme globale de 4.120.000 Ira. 
pour l'octroi des concessions. 
Les frais  de  concession. des deux 
Parties supérieures (1:200.066- 

 francs) ont déjà été  •  Versés. 
Viennent s'ajouter à cette sQ1l1 
me globale uni, montant anime/ 
de 2.884.000 fretnee que paleron. j  
les Forer...9 int:drives pour 
sation des eaux de la région eue 
communes et au canton. Le peu 
pie S'étant prononcé, en septerm_ 
bre dernier, pour une :carticipa 
tien cantenale de 10 0 0 ate 
Forces motrioes du Rhin, Ante 
rieur SA, canton et communes 
noueront ainsi disposer d'une 
hart de 20 010 de l'énergie pro-
duite, c'est à-eira de quelque 400 
enilliena de kWh qu'ils utilise-
ront eux-mêmes (industrie). Les 
Forces motrices du nord  est  de 
la Suisse, a ajoute  M.  Zwygart, 
eiS sont décietrétae d'accord-  d'é-
tendra aux nouvelles concessions 
les conventions passées pour les 
usines de Sedrun et Taeanosa, 
le prendre en charge, aux prix 
plus élevés d'hiver le solde d'é 
nergie qui n'aurait pas été utili 
sé. par  le  canton et les continu-
nes  et  d'accorder des prix plus 
favorable; au canton  et  aux 
communes pour  le  cas oie ils au-
raient besoin d'énergie excéden 

.11 'ressort de la discussions qui 
s'ensuivit que, outre les Forces 
motrices dela Suisse du nord-
est;  le groupe ROVAG-PATVAG 
auea une participation aux êta 
pes inférieur*, du projet, certai_ 
nes communes de ce  «  groupe » 
ayant  déjà  accordé leurs conces-
sions: respectives. Il s'agit d'é 
/ucider cette question litigieuse. 

Nouvelles pièces 

d'or 

ments exportés aux Etats-Unis, 
afin de pouvoir établir leur va 
leur exacte et prélever les droits 
de douane correspondants. A 
l'avenir, toutes les factures de 
produits horlogers exportés de 
vront être accompagnées d'un 
questionnaire dûment rempli. Ce 
questionnaire devra renseigner 
l'autorité douanière de façon e 
xacte sur les manipulations et 
contrôles subis par les mouve-
ments de montres de façon que 
l'administration américaine puis 
se établir en toute connaissan-
ce de cause si les montres ont 
été « adjusted » et si elles sont 
soumises à la taxe supplémen-
taire de 50 cents par « adjnst 
ment  »  ou si, en revanche les 
montres tombent dans la Posi-
tion dénommée, « unadjusted ca_ 
tegory ». L'administration des 
douanes maintient la définition 
de l' « adjustment » donnée par 
la Trésorerie en 195 4. 

Le rapport de l'administration 
Ces douanes mentionne égale 
ment l'enquête menée par une 
commission du Sénat au sujet 
des « adjustments ». Le rapport 
de cette commission est attendu 
dans quelques semaines. Cette 
commission s'occupe des allfga_ 
tions de tiers suivant lesquelles 
l'administration américaine a é 
té frustrée de 238 millions de 
dollars depuis 1930 à la Suite de 
fausses déclarations douanières 
concernant les pièces  e  adjus_ 
ted », La commission enquête é-
gaiement sur l'affirmation selon 
laquelle la concurrente suisse a 
placé l'horlogerie américaine 
dans une situation défavorable 
qui a eu pour effet de réduire le 
nombre des ouvriers horlogers 
qualifiés, ce qui porte préjudice 
à la défense nationale, 

Voici quelques extraite des 
critiques fort élegieuises et taro. 
:ables qui ont accueilli les di-
verses. expositions faites par 
Mme Burchard en 19551. 

LE MONDE Paris fer Avril 1955 

CHAM EL NESSIM 
A PARIS 

FOntesque, attachante, insup-
portable Burchard-Simaika qui 
ne s'essoufle la rejoindre ? En 
Egypte, elle est inabordable, tou-
te A son sujet : le fellah et son 
univers, elle s'abîme à tel point 
dans le « - baladi » qu'il faudrait 
monter un âne ou pousser devant 
soi une gamousse pour fixer son 
attention. Hors d'Egypte, elle est 
inaccessible : entre elle et vous il 
y a le musée ambulant qu'elle 
transporte partout, et de part et 
d'autre duquel force vous est d'en-
gaeer la conversation; un océan 
de débris pharaonique, d'instru-
ments de musique nubiens, de ver-
roterie magique. toute la brocante 
bénéfique ou maléfique en prove-
nance du Mouski ou d'ailleurs qui 
zonstitue, avec ses pinceaux et ses 
ubes les trois quarts de ses baga-
ges, et que son premier soin est 
de déverser eu travers de sa 
chambre d'hôtel en y débarquant. 
Détail apparemment anodin, mais 
— qu'on y refléchisse — révéla-
teur d'une singulière passion, 
eompte tenu des fatigues des tra-
versées «avec bagages accom-
pagnés »... Au fond Burchard-
51naika ne quitte jamais rEgyp-
te: d'ennui de rabandonner 

pour un temps  —  elle s'ar-
range à l'emporter avec elle. 

Le Conseil d'Etat soumet au 
Grand Conseil un projet de dé 
cret en vertu duquel il est auto_ 
risé à acquérir le parc de La 
Poya, à construire une annexe 
à la caserne de la Poya et à ac• 
quérir le mobilier nécessaire à 
l'aménagement de cette annexe, 
cela en vue d'aménager la place 
d'armes de Fribourg. Il sollicite 
à cet effet l'ouverture d'un cré 
dit de 2.530.000 francs, dont 
1.030.000 pour l'acquisition du 
parc de La Poya et 1.500 ;000 
pour la construction d'une anne 
xe à 1a caserne de La Poya et 
l'acquisition du mobilier néces-
saire. 

Ces crédits sont ainsi rentés  ; 
a) en intérêts au taux de 3 1/2 
(7c, l'an versés par la Confédéra-
tion pour l'acquisition du parc 
de Lee Poya, b) en intérêts et a-
mortissements au taux de 4 1/2 
0/0 l'an versés par la Confédé 
cation sur les frais de construe_ 
tion de l'annexe, c) par le ver-
einent des indemnités de nui. 

tées au bénéfice du compte d'ex 
ploitation des casernes, pour Pu_ 
cage du mobilier nécessaire  ii 
l'annexe. 

Dans le message qu'il adresse 
à ce propa,s au Grand Conseil, 
le gouvernement frihourge-Nis 
insiste sur le contraste  qui exis-
te entre les deux casernes mises 
à la disposition des écoles de 
recrues de transmission d'infan-
terie  :  la caserne de. La Planche, 
de construction ancienne, et la 
r.ouvelle caserne de La Poya 
nauguj'ée en 1951, Le départe-
ment en faisait pratiquement la 
condition du maintien de la Sème 
compagnie de l'école de recrues 
de transmission à Fribourg. 

A la suite d'une conférence 
tenue à Fribourg le 12 octobre 
1955, avec le conseiller fédéral 
Chaudet, il a été décidé d'allié- 

Dager ainsi la place d'armes  : 
acquisition du parc de La Poya, 
oui deviendrait place d'exerce-
ce. Il a été .précisé que les ma-
gnifiques arbres de cette pro-
priété, proche de la voie ferrée 
Berne Fribourg, ne seraient pas 
sacrifiés et qu'aucune construc-
tion ou installation permanente 
ne serait édifiée sur ce terrain, 
qui deviendrait ainsi une réser-
ve• de verdure et d'espace spor-
tif pour la ville et le canton de 
Fribourg; une annexe .serait 
construite sur le terrain de la 
nouvelle caserne de La Poya a -
fin de loger une troisième com-
pagnie de recrues et certains 

• 

,  -Le Conseil exécutif a pris qu'a la protection des valeurs 
l'arrêté suivant ; 	 morales. 

'  « En. application de l'art. 28 	« La question de t'avale si les 
de la loi fédérale du 15 mars •nirses en circuit fermé sont 
1992 sur la circulation des véhi- une nécessite au point de vue 
cules ceatamobilee et des cycles, du développement technique en 
ainsi que de l'art. 7 de l'ordan- matière de construetibn de vé-
?tance cantonale des 91 décem- hicules à moteur est actuelle-
bre 1940/15 juin 1949 sur la po- ment controversée. On allègue 
lice des routes et la. signale- qu'un certain nombre d'essais 
tion routière, il est décidé : indispensables ne peioveni pas 

L'Association du Grand Prix se faire sur les emplacements 
pour automobiles et motooe d'essai. Mais même en admet-
e/ettes a présenté le .90 décerne- te•it qu'il en soit ainsi, la guis-
bre 1956 une demande d'auto- n'a pas un intérêt général 
risation en vue de l'organisation d'ordre économique 4 ce gee 
des courses internationales de des exPÉrienfes dangereuses de 
Berne pour autos et cnotes an ce genre *oient organisées en 
1956 (entralnement les jeudi et rntbiir. Cet intérêt existe dans 
vendredi 18 août 1956, courses ces Etate où l'exportation des 
les samedi et dimanche 18 et 19 automobiles représente une 
août 1956). Cette demande est nécessité vitale, Notre pays 
écartée. ne  possède pas d'industrie au- 

La direction cantonale de la tomobile dont elle ne pourrait 
police est invitée à ne plus dé- se passer. Les entreprises 
livrer, jusqu'à  nouvel airi8,  ses et bernoises qui produisent . 
d'autorisation  d'organiser - 	des véhicules e moteur s'en 
courses en circuit ferme pour h-auvent au contraire expo- 
véhicules à  moteur sur les rou- sées à un danger virtuel paroe 
tes publ  Igues  ». 	 qu'à cause dee gros trais elles 

Le gouvernement bernois con ne peuvent participer aux 
manique encore ; 	 &mese& et se trouvent ainsi pré- 

« La  catastrophe qui s'est téritées au point de vue de la 
produite au Mans a eu pour ef- réclame par rapport à. des mat-
let d'animer à nouveau les con- sons étrangères, 
traverses qui agitent depuis 	A cela s'aioute Gee le nom- 
des années  l'opinion publique. bre de véhicules fabriqués dans 
De tout temps s'est manifestée le pays accuse depuis des an-
dans le canton  de Berne vine nées un mouvement de recul 
forte opposition à l'égard des sur le marché suisse des moto-
courses en  circuit fermé du cycletiee. 
Bremaarten.  A plusieurs reprk 	Depuis l'année 1947, aucune 
ses déjà, le Conseil exécutif a couru en circuit fermé argani- 
eu  à  examiner s'il convenait en' sée à Berne ne s'est déroulée 
core d'autoriser ces courses sans accidents. La statistique de 
ou non,  et s'il a accordé les ces  derniers indique pour la 
autorisations voulues, il ne ra période allant de 1947 à 1954 
jamais fait sana hésitations. un total de 9 marie et de 44 
Les autorités ont robligatiqn personnes atteintes de blesse-
de prendre toutes les inesures• res emportantes ou même 
propres à  préserver de danger-é grave,. »me ires ohiffres ne 
la novuiation,  et de vouer leur smt pas compris les accidents 
attention au  maintien aluni lui se sont produits, les jours 

PAS  DE  GRAND PRIX 1956 A BERNE 
oore de développer, en arri-
ve à la conclusion qu'une pro-
tection absolue n'est pas pos-
sible pour le public, et l'est 
encore beaucoup m'Ans pour 
les coureurs eux-mêmes. Il 
faut donc s'attendre à  de 
nouveaux  accidents lors  diy 
courses futures, Une  partie 
importante des mesures cor• 
plémentaires de sécurité pro-
posées par les organisateurs 
n'ont pu d'ailleurs elle réali-
sées en suite ie la prise de po 
sttion fin conseil de bourgeoi-
sie de la ville de Berne, Cette 
autorité est d'avis qu'il ne 
faut plus autoriser de cour-
ses dans la !prêt de Bremgar-
tele  _fille  ne peut plus se dé-
clarer d'accord d'affermer à 
nouveau son terrain en vue 
de l'organisa%  de  manifesta-
tions de ce genre. 

« Tous les milieux qui s'occu-
pent de l'éducation routière 
sont unanemea d reconnaître 
l'effet préjudiciable de molli• 
festations sportive, de ce 
genre, et ils ne manquent au-
cune occasion de signaler 
aux autorités la contradic-
tion qu'il y a entre les mesures 
officielles d'écimaient routiè-
re  et  de prévention des ac-
cidente  •  d'une part, et l'autori-
sation de courses en circuit 
fermé d'autre part. 

« Il n'est pas oontestable que 
l'organisation du Grand  Prix 
représente pour la ville de 
Berne et ses environs immé-
diats un avantage économique 
non. négligeable. IL est  ineon-
testable aussi que cette ma-
nifeetatiem constitue pour  no-
tre propagande touristique une 
réclame gratuite dont on ne 
peut cependant déterminer l'im-
portance. est possible d'ap-
précier ces avantages,  il  ne 
l'est cependant  pas  de les fi-
xer  en  chiffres. Ii est établi 
en revanche que l'intérêt éco-
nomique qui en résulte a une 
portée strictement locale et 
que »lavant leur situation les 
auberges et établissements a-
nalogues de la. ville de Berne  en 
sont touchés d'une manière très 
différente. Or des intérêts éco-
nomiques aussi strictement li-
mités ne sauraient faire aban-
donner les hésitations que l'on 
éprouve au point de vue  techni-
que, éducatif  et  moral  à l'é-
gard de rorganleation de ces 
eourees. Le conseil communal 
de la ville de Berne s'est, lui 
aussi, déclaré d'accord que 
l'autorisation d' organiser  le 
Grand Prix 1950  soit  refu- 
Bée  par le Conseil exécutif. 

« D'après les renseignements 
obtenus par la direction de la 
police, il n'y a pas Lieu de s'at- 
tendre  à ce  que la manifesta- 

tion en Cause soit organisée 
par an antre CantOn  », 

Vers l'exploitation de l'ensemble du bassin 
hydraulique du Rhin Antérieur 

En réponse à deux questions 
écrites de MM. les conseillers 
nationaux Scherrer, rad. Schaff-
house, et Schmid, dém. Zurich, 
le Conseil fédéral déclare  : 

« Les conditions permettent le 
rétablissement de la libre cir-
cutation des piècee d'or  ne  sont 
pas encore remplies du point 
de rue international. La, Ban-
que nationale ne peut, par con-
séquent, pas être tenue de 
changer sur simple demande des 
billets de banque contre de l'or. 
En revanche, il pourrait bien 
être désirable, à un moment 
donné,  à  cause de la grande 
fluidité  du marché des capi-
taux  et  de l'argent, de mettre 
en circulation de nouvelles 
pièces d'or pour immobiliser 
ainsi certaines disponibilités. 
C'est pour cette raison que la 
frappe de nouvelles pièces a 
été entreprise déjà maintenant. 

La situation du marché et 
les circonstances détermineront 
la date à laquelle les organes 
responsables de notre politi-
que monétaire mettront  en cir-
culation des nouvel/es pièces 
et l'ampleur de cotte maure. 

chie 
Enfin la voici au site, sétnie decrédhuinet asineouseuntNie  Nostalgie 

 profondeur 
aterl  ieo do  end; Ba- 

crovisoirement du Nil, de Meade qu'elle nous offre de puis ses osa-
et de Vicier Caire, avec son en- unes déjà anciennes comme  «  Pas 
housiasme volubile, son énorme n ia  ».  jusqu'aux réalisations ré-
aarabée à l'annulaire, ses doigts tonies consacrées ce foisonnement 
perpétuellement maculés de cobalt  des rives du Nil, telles  «  Les bar- 
Du de cadmiun, fouillant dans ses 
. résore, et son nom impossible; re

ps de foin arirlevrasnt le Gosuorunka  »».. 
on  nom charade, symbole de la  «  Hommage à la mère fellaha  », 
générosité cosmopolite qui anime  e  Faux bijoux et vraies couron-
:ion oeuvre :  Burchard  la suisses- nes  »  et cet  e  Intérieur nubien  » 
se, Simalka r Egyptienne, km- d ont  le Musée d'art moderne vient 
dard-Michaela BurehardeSimaika 
l 	

de se porter acquéreur. 
a peinture faite  femme. 

 

L'authenticité du talent de Bur- 
Ce qui retient chez elle, c'est chard-Simabla, servi par beau-

précisernent cette confraternité u- coup de brio technique,  par  une 
niversaliste, cette connivence avec composition des plus personnelles 
l'homme de toutes les latitudes  une  palette chaude, épicée.  en 
qu'il soit de Rio, de Paris ou da constant renouvellement, a trouvé 
Caire, que ses amis parisens vien- son corrélatif pour notre joie. 
rient d'apprécier à nouveau dans  dams  rauthenticité de rEgypte, 
ses toiles récemment réunies  a  dans le pertétuel grouillement  si-
l'ombre de Saint-Germain des lencieux que surplombe le Mokat-
Prés. Peu importe que son palma- tain aux confins du désert et  de 
rés remplisse une page de catalo- la ville. dans le regard de charbon 
gue, qu'elle ait pour elle t'amateur d'Ibrahim et de Zeinab. C'est un 
sagace, le critique subtil et le col- vrai festival de Vallée du Nil, la 
lectionneur averti, qu'on doive la Hante, ln Moyenne, la Basse, cel-
classer dans les  «  instinctifs,» ou  le  des Pharaons, celle de  la  Bible, 
les  e  expressionnistes  ».  L'essen- celle de 1955, un véritable Cham-
tiel est cette fresque de  mgr.- el-Nesairre que  le  public  parisien 

lun. parcourus 

tonnes/Km. offertes 

passagers-étapes „.,  „, ,„  „, 

frét en kg. 

poste en kg•  

degré moyen d'utilisation 

t/km. passagers parcourues 

t/km, frêt parcourues „, 

t/km poste parcourues ,,, „, 

hotte talentueuse Compatriote, Mine Burchard-Simaika, ac-
croche, depuis hier et jusqu'à dimanche inclus. quelques toiles 
dans la salle d'attente de Mme le Dr. Ida Perret, 8 rue Chérit 
pciehe, On peut les voir, chaque jour, de 4 à 8 h. p.m. 

La fuite en Egypte 

remercie Burchard de lui 	avoir 
apporté à domicile. 

Michel CONIL LACOSTE 
(Le Monde) 

ARTS Paris 30 Mars 1955 

...les paysages d'Egypte, les 
portraits et les compositions de 
Burchard 's'entourent d'une atmos-
phère de conte de fée et des «Mil-
le  et line Nuit » .  

FIERALD TRIBUNE New-York 
10 Mars 1955. 

...Burchard subjects are esunny 
Eggptian scenes and people, pro-
cessions and feasts. Sine is at  lier 
best in « Marthe et Marie au dé-
sert » when she leaves her deco-
rative and primitive tendencies 
for a sfrong expressionist freedom 
of rnovement. 

L'INFORMATION Paris 1 A-
vril 1955. 

...Burchard nous donne pour 
ainsi dire, dans ses toiles, ses im-
pressions des mille  et  une  nuits de 
son invention. Richesse picturale. 
richesse  orchestrale par la colora- 

cours spéciaux. Enfin, la ca-er_ 
ne de  La Planche serait réno-
vée aux frais du canton et de la 
commune de Fribourg, sans au-
tre  Participatitin de la Confédé-
ration que le paiement de nul-
tees, ce bâtiment restant diapo-
rible pour des écoles et cours 
spéciaux et pour les troupes de 
passage. Le gouvernement fri-
bourgeois a passé promesse de 
vente, valable jusqu'à fin février 
1956, pour l'acquisition, au prix 
d'un million de francs, du parc 
de La Poya, les frais de vente 
et autres étant à la charge de 
l'acquéreur. 

1955 
19.103.908 

95.193.537 

630.719 
8.486.812 

3.317.270 
64,8% 

38.880.953 

9.077.015 

3.482.531 

1954 
17.798.721 

88.105.862 

544:838 

8.089.155 

2.908.719 

59,00% 
33.919,620 

6.152.519 

3.024.199 

tion et le rythme des personnages 
assemblés. L'ensemble, où les tons 
forts rependent aux tons froids, 
où le noir rehausse les rouges  et 
l'ocre, a du prix. 

NEUE ZURCHER ZEITUNG 
Zurich 16 Mai 1955. 

...Dr  C.  Andrea inaugura l'ex-
position  «  Peintures d'Egypte  et 
de Nubie  »  de Burchard  à le 
STadt. Kunstkammer  « Zen, 
Strau Hoff  »  ...Dr Gaumarm-
Wild raconta  u  la vie mouvemen-
tée et extraordinaire  »  de l'artis-
te...  et  Dr E. Landolt, maire  de 
la ville de Zurich lui souhaita  la 
bienvenue... 

...L'Egypte et- la Nubie sont les 
thèmes principaux des tableaux 
mais la France est aussi représen-
fée par une église  au clair  obscur 
vibrant de coloris... 

Les richesses inépuisées  en  su-
jets pittoresques que peut offrir  la 
terre du Ml à une artiste accom-
plie sent maîtrisées, non dans  la 
manière naturaliste mais transfos" 
niées avec une fantaisie  Intuitive 
dans  l'expressif  et  le romantique. 

Dr. E. Breler 

Le trafic de la Swissair en 1955 
Par rapport à 1951, l'offre de transport de Swissair a pro-

gressé de 8 0/0 à 95,193.537 tonnes-kilomètres. Le nombre 
des passagers transportés sur l'ensemble des étapes du réseau 
a augmenté de 16 0/0 et le poids du frêt transporté de 39 0/0 
Les envois de la poste se sont accrus de 1954  à  84,8 0/0. 

En raison de l'augmentation considérable du trafic, le chiffre 
d'affaires qui était en 1954 de 110,9 millions de francs, e 
augmenté de 17,1 0/0 pour s'établir à 130 millions de francs. 

STATISTIQUE 

(Réseau Europe, Proche et Moyen-Orient, Atlantique-Nord, 
Atlantique-Sud, vols spéciaux et charters). 

.1••••■■•••••■•■■ 	  

Quelques toiles de Mme Burchard  à  Alexandrie 
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Pour tous renseignements, adressez-vous à votre Agent de Voyage ou 
à nos Bureaux : 

Le Caire: 22, rue Kasr El-Nil, Tél. 40983-54197 • 
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ses et déjà acceptées par le Grand groupe de la défense aérienne 
conseil. 	 passive. Ait, cours d'une des ex-- 

Celui-ci a ensuite voté sans op- glosions, il se produisit un énor-
position le projet d'arrêté législa- me déplacement d'air qui fit voler 

0.CB.T. - 0.S.E.C. - Sean. Suisse). 

ZURICII 

67.-GALL 

au 

tif sur la protection de la proprié-
té commerciale et des baux à lo-
yer commerciaux et artisanaux. Il 
s'agit de la disposition de la 
Constitution fédérale permettant 
aux cantons de proposer une loi 
fédérale aux Chambres. 

L'EGLISE NATIONALE 
PROTESTANTE DE GENEVE 

PROTESTE  . 
Le Consistoire de l'Eglise na-

tionale protestante de Genève a 
voté une résolution dans laquelle 
« il élève une vigoureuse protes-
tation contre les nouvelles vexa-
tions et persécutions dont on été 
récemment victimes des .coreli-
gionnaires en Espagne, en Colom- . 

bie et en Italie. Il exprime son 
indignation et sa douleur devant 
ces manifestations d'intolérance et 
assure ces, protestants persécutés 
de la sympathie et des prières de 
l'Eglise de Genève. 

LE CHEMIN DE FER 
RHETIQUE 

Les recettes d'exploitation 	du 
Chemin de fer rhétique ont atteint 
en 1955 le montant de 22,480.000 
francs, soit une augmentatisn de 
293.000 francs par rapport à 1954. 
Quant aux dépenses, elle se sont 
élevées à 20.259.000 francs,' en 
augmentation - de 152.000. Le boni 
d'exploitation est donc de 2 mil-
lions 221.000 francs pour 1955 
(2.080.000 francs l'année précé-
dente). Le poste « recettes diver-
ses » enregistre une diminution de 
488.000 francs par rapport à l'an-
née précédente. 

L'accroissement le plus élevé 
des recettes de trafic se montant 
à 697.000 francs a été enregistré 
dans le trafic des marchandises. 
En ce qui concerne le trafic-vOya-
geurs, les recettes se _sont accrues 
de 116.000 francs, passant à 11 
millions 69.000 francs. L'augmen-
tation du trafic des paquets n'a 
été que minime, tandis que le tra-
fic du bétail a diminué de 52.000 
francs et le trafic postal de 2.000 
francs. 

BANQUE CANTONALE 
LUCERNOISE 

Le compte de profits et pertes 
de la Banque cantonale lucernoise 
accusait au 31 décembre 1955, un 
solde actif de 2.744.812 -I-
(2.552.768 francs en 1954). Les 
intérêts du clapital de dotation ont 
été fixés à 695.000 francs, ir°  reste 
un excédent de 2.049.81.2, francs; 
dont 410.000 francs sont versés au 
fonds de réserve, 181.855 - : francs 
au fonds de pension et 1.457.97.5 
francs à la caisse de l'Etat. 

DON 
Le peintre lucernois Caspar 

Herrmann, décédé l'année demie-
re, a fait don à la commune de 
Lucerne, par testament, de dix dr 
ses tableaux. 

GRAND CONSEIL 
GENEVOIS 

Le grand conseil e voté en 
deuxième débat le projet modi-
fiant et complétant la loi sur l'as-
surance scolaire obligatoire en cas 
de maladie. Il en a été de même 
du projet d'arrêté législatif insti-
tuant une commission consultati-
ve de l'aéroport de Genève-Coin-
trin. Après un  -  long débat, le 
Grand Conseil a voté l'arrêté lé-
gislatif concernant l'extension de 
la zone industrielle dans la com-
mune de Vernier, le long de la 
voie ferrée Genève-Lyon. 

Les représentants du parti du 
travail ont déposé une motion de-
mandant l'ouverture au Conseil 
d'Etat d'un crédit de 100.000 frs. 
pour l'achat de combustible en fa-
veur des nécessiteux. 

Le représentant du Conseil d'E-
tat a énoncé tour ce qui se faisait 
actuellement pour l'hospice géné-
ral, le bureau de bienfaisance et 
d'autres organisations charitables 
en faveur des miséreux. Après 
discussion, la motion du parti du 
travail ayant été refusée, le Con-
seil d'Etat a accepté de faire l'im-
possible pour venir au secours de 
cette catégorie de personnes, les 
sommes qu'il dépensera étant d'a-travaux sont effectués par un 

POUR 6,000 FRANCS 
DE VITRES VOLENT 

EN ECLATS 
L'on procède actuellement 

minage de vieux immeubles, dans 
le quartier de Lâmmlisbrunn. Ces 

DISPARITION 
DE L'HEBDOMADAIRE 

« CURIEUX » 
Le journal hebdomadaire « Cu-

rieux » a annoncé qu'il a fait pa-
raître mercredi son dernier numé-
ro. « Curieux » avait été fondé 
en 1936 par M. Marcel Sués. Son 
but était de créer un lien entre 
les cantons romands. L'expérien-
ce ayant montré que -cette formule 
ne recueille plus l'adhésion d'un 
public suffisamment étendu, ses 
éditeurs d'aujourd'hui ont décidé 
de cesser la publication du . jour-
nal. 

AU CONSEIL GENERAL - 
DE NEUCHATEL 

Le Conseil général de Neuchâ-
tel a adopté saris opposition un 
arrêté ouvrant un crédit de 1 mil-
ion ‘ 966.000 francs pour te réali-
,ation de la dernière étape du 

plan directeur » des installations 
slectriques de la ville. 

Il. a ensuite ouvert un débat 
concernant l'assainissement des la• 
gements insalubreS, débats amor-
cés par un conseiller général radi-
cal, qui a suggéré à cet égard  •  di-

verses mesures. De l'avis du me-
tionnaire, il existe à. Neuchâtel 
trois cents logements au moins qui 
ne répondent pas aux conditions 
que ,  requiert l'hygiène moderne. 
Le débat se poursuivra au cours 
d'une prochaine séance. 

LE CHAUX-DE-FONDS 
VA MODERNISER 

SON HOPITAL 
Le Conseil communal de La 

Chaux-de-Fonds va présenter au 
conseil général un, grand projet 
d'extension et de modernisation de 
l'hôpital 'communal dont le coût 
atteindra 10 millions. Il s'agit 
d'auginenter le nombre des lits de 
220 à 350 et de créer des services  

spécialisés de gynécologie, de pé-
diatrie, d'oto-rhynoelaryngologie, 

 On a en revanche abandonné l'i-
dée de construire -un hôpital pour 
les deux villes de La Chaux-de-
Ponds et du Locle au Crêt du Lo-
ck. 

-Dans nos Cantonb 

ARGOVIE 

  

LA NATATION, 
UN SPORT D'HIVER » 

Zurzach, chef-lieedu district du 
ne'ine nom, sur la rive gauche du 
Rhin, dans la campagne argo-
vienne, possède depuis peu de 
temps une piscine thermale en 
plein air, la seule de son genre en 
Suisse. En septembre dernier, une 
source que l'on connaissait déjà 
depuis 40 ans, située à une pro-
fondeur de 436 m. fut percée à 
nouveau et son eau, qui sort à 
une température de 39 C., amenée 
dans la piscine. Le nouveau bas-
sin est entouré de hautes parois et 
l'air ambiant est rapidement ré-
chauffé par la proximité de l'eau. 
On a, en outre, installé tout au-
tour un chauffage par rayonne-
ment infra-rouge et il 'est ainsi 
possible, au milieu de l'hiver, de 
se baigner en plein air. 

BAYE 

  

SOCIETE DE BANQUE 
SUISSE 

Dans sa séance du 1er février 
1956, le Conseil d'Administration 
de la Société de Banque Suisse a 
approuvé les comptes de l'exerci-
ce 1955. Après affectation de 
3.025.458,35 francs aux amortisse-
ments, le bénéfice net s'élève à 
22.745.129,49, francs contre 
21.772.796,73 francs en 1954. 

Il sera proposé à l'Assemblée 
Générale des actionnaires, qui au-
ra lieu le 24 février prochain, 
d'allouer 2.000.000 francs à la 
Caisse de Pensions et 2500.000 
francs à la Réserve pour cons-
tructions nouvelles, de fixer le di-
vidende à 8 %, comme l'an der-
nier, d'attribuer 4.000.000 francs 
à la Réserve spéciale et de repor-
ter à nouveau 3.970.476,64 francs 
contre 3.037.603,15 francs l'année 
précédente. 

En outre, le Conseil d'Adminis-
tration a décidé de transférer à la 
réserve spéciale, avant la clôture 
des comptes annuels, un montant 
de 4.000.000 francs par le débit de 
réserves internes déjà soumises à 
l'impôt. 

BANQUE DES REGLEMENTS 
INTERNATIONAUX 

Selon la situation mensuelle de 
la Banque des règlements interna, 
tionaux au 31 janvier 1956, la 
somme portée au bilan de 1.628,9 
millions de francs à fin décembre 
1955 avait été portée à 1.656,7 
millionS de francs à fin janvier. 
D'autres modifications se manifes-
tent surtout dans les postes or en 
lingot et monnayé 592,3 millions, 
contre 664,2 le mois précédent, 
portefeuille réescomptable 388,5 
millions (268,6). effets divers re-
mobilisables sur demande 102 mil-
lions (95,8), fonds à terme, avan-
ces et dépôts 125,5 millions 
(142,2), effets et placements di-
vers 325,5 millions (334,7). 

Au passif, la plupart des postes 
sont inchangés à l'exception des 
dépôts d'or qui ont passé de 516,3 
millions de francs à 466,5 millions 
et des dépôts en monnaies diver-
ses qui ont passé de 822,4 millions 
de francs à 898,9 millions. Les 
fonds placés en Allemagne sont 
comptabilisés séparement en exé-
cution des accords ,de La Haye 
de 1930. Ils demeurent inchangés 
à 297,2 millions de francs. 

BERNE 

CONSEIL DE VILLE 
DE BERNE 

Le conseil de ville de Berne a 
consacré sa dernière séance à la 
discussion relative à l'autorisation 
ou l'interdiction du Grand Prix 
pour automobiles et motocycles. 
Une motion du groupe évangéli-
que et une interpellation libérale-
socialiste demandaient l'interdic-
tion, tandis qu'une interpellation 
radicale proposait tout au moins 
une amélioration des mesures de 
sécurité le long de la piste. Ce-
pendant ces débats avaient été 
précédés de la décision du conseil 
d'Etat bernois qui s'est prononcé 
pour l'interdiction des courses. Le 

- inotionnaire et les' deux interpella-
teurs ont retiré leurs propositions, 
tout en demandant que Berne se 
faise un nom dans le domaine.cul-
taret. 

M. Otto Wire, notaire, un des 
membres les plus anciens du con-
seil, a été le seul à exprimer son 
regret de l'interdiction du conseil 
d'Etat; il a remercié les organisa-
teurs du Grand Prix pour les ser-
vices rendus jusqu'ici à l'écono-
mie bernoise, soulignant que le 
Grand Prix avait permis décono-
miser chaque année des dépenses 
de propagande s'élevant à un de-
mi million de francs et qu'il avait 
apporté régulièrement à la ville 
de Berrze quelque 2 millions de 
francs. Les jeunes gens des tribu-
nes du public ont vivement ap-
plaudi l'orateur. 

Lé directeur de la police, M. 
Preimüller, a déclaré que le con-
-seil exécutif de la ville avait lui 
aussi décidé de recommander l'in-
terdiction au conseil d'Etat, bien 
qu'il soit conscient du fait que la 
ville perd ainsi une attraction de 
grande importance économique, 
qui devrait être remplacée par 
d'autres grandes manifestations. 
C'est ainsi qua le conseil exécutif 
-envisage d'organiser une grande 
'exposition internationale d'art po-
pulaire. Il, a annoncé au conseil 

-de ville qu'un projet lui sera sou-
mis prochainement à cet égard. 

LA SUISSE 
UNE DEMOCRATIE 

-  . BIEN VIVANTE 
Plusieurs jeunes gens se sont 

groupés récemment à Berne, qui 
se distingue ordinairement par sa 
stabilité politique, pour s'élever 

contre le mode d'élection adopté 
par les différents partis qui ont 
l'habitude de choisir leurs candi-
dats « selon l'ancienneté et les mé-
rites ». Ce « mouvement d'opposi-
tion », qui a pris naissance à ru-
niversité de Berne et s'est propagé 
avec une étonnante rapidité dans
d'autres cercles de jeunes, a déve-
loppé son programme à la veille 
des élections. Le « Jeune Herne », 
dont les membres, âgés de 20 à 
30 ans, appartiennent à toutes les 
professions, cherche à lutter, en-
tre autres, contre la routine et la 
manque de clairvoyance des par-
tis politiques actuels et demande 
également le droit de vote pour les 
femmes. Les différents cercles po-
litiques de la capitale fédérale ont 
jugé ce mouvement de diverses 
manières: la gauche le considère 
comme une fraction disSidente 
d'un parti bourgeois, pour la droi-
te, il s'agirait d'un nouveau 
« front ». Pendant que les milieux 
politiques bernois cherchaient à 
déterminer la tendance de ce nou-
veau mouvement, les jeunes idéa-
listes, avec un budget de 1.000 
francs, avaient déjà obtenu deux 
sièges dans une assemblée qui en 
compte quatre vingts. 

MOT D^ORDRE ELECTORAL 
Le parti démocratique de Berne 

a décidé de recommander aux ci-
toyens d'approuver le projet fédé-
ral relatif au contrôle des prix, 
ainsi que les deux projets canto-
naux concernant la prolongation 
de la période administrative des 
conseillers aux Etats ainsi que 
l'octroi facultatif des droits politi-
ques aux femmes. 

LE CUBISME AU MUSEE 
DES BEAUX-ARTS 

DE BERNE 
A Berne, a eu lieu dans les lo-

caux du musée des beaux-arts le 
vernissage de l'exposition « Fon-
dation et collection Hermann et 
Margrit Rupf ». Une fondation 
avait été créée l'année dernière 
par les deux donateurs bernois, 
qui comporte une partie impor-
tante de leur collection d'art qui 
deviendra la propriété du musée. 

Cette collection est la plus im-
portante et la plus complète du 
cubisme e comprend des peintu-
res de Braque, Derain, Gris, Kan-
dinsky, Klee, Leger et Picasso 
ainsi que de nombreuses sculptu-
res, aquarelles, dessins, graphiques 
et illustrations. 

FRIBOURG 

GRAND CONSEIL 
FRIBOURGEOIS 

Le Grand conseil s'est réuni en 
session d'hiver, sous la présidence 
de M. Gustave Roulin. Il a été 
décidé que les séances seront in-
terrompues pour être reprises le 
28 février. Le conseiller national 
Constant Overney, député, et M. 
Alois Baeriswyl, conseiller d'Etat, 
ont exposé les raisons qui militent 
en faveur de la reconstruction en 
béton armé du pont du Gottéron, 
sis à la sortie de Fribourg, vers 
Bourguillon. Le devis est de 
1.523.000 francs. Les deux com-
missaires se sont prononcés pour 
la suppreSsion de l'actuel pont 
suspendu. 

La discussion générale sur le 
pont du Gottéron a duré deux 
heutes. La plupart des députés se 
sont déclarés d'accord avec le 
projet présenté par le gouverne-
ment, alors que d'autres exigeaient 
des informations supplémentaires. 

Les députés ont élu juge sup-
pléant `au Tribunal cantonal M. 
Henri Steinauer, avocat à Bulle. 

Ils ont voté un crédit de 1 mil-
lion 30.000 francs pour l'acquisi-
tion du parc de la Poya, à proxi-
mité de la nouvelle caserne et ap-
partenant •à l'hoirie de Graffen-
ried. D'autre part, un crédit dr 
1.500.000 francs est accordé ai. 
Conseil dEtat pour la construc-
tion d'une annexe à la même ca, 
serne et pour l'acquisition du mo-
bilier. Le premien crédit est ren-
té par la Confédération au taux 
de 3 1/2% et le recond à 4 1/2% 
par an. 

ESCROQUERIE 
Une escroquerie de 18.000 frs, 

a été commise dans une banque 
de la place. Un de ces jours der-
niers, elle recevait un coup de té-
léphone venant soi-disant du cais-
sier d'une grosse entreprise in-
dustrielle de Fribourg qui possède 
un compte ouvert. On demandait 
si un employé avait déjà touché 
une somme de 18.000 francs dont 
l'entreprise avait un urgent be-
soin. Quelques minutes plus tard, 
un faux employé encaissait ce 
montant. 

GENEVE 

  

en éclat quelque 150 vitres dim-
Meubles voisins, même celles qui 
étaient protégées par des stores ou 
des volets. Les dégâts furent ce-
pendant rapidement réparés. C'est 
à près de 6.000 freacs qu'ils se 
sont élevés. 

SCHWYZ 

  

VOTATION A SCHWYZ 
Les électeurs du district de 

Schwyz ont eu à se prononcer sur 
l'introduction du 	scrutin secret 
pour l'élection des autorités 	de 
district. Le'-projet a été repoussé 
par 2.516 voix contre 1918. La 
votation avait été précédée d'une 
uWollente campagne. La participa-
tion au scrutin a été de 48,9 %. 

A PROPOS DE 
L'APPROVISIONNEMENT 

DE SCHWYZ 
EN ELEC'IRICITE 

On annonce au siège des For-
ces motrices de la Suisse centrale 
en ce qui concerne la sentence du 
Tribunal fédéral dans l'affaire de 
la commune de Schwyz contre les 
dites forces motrices (CKW) que 
le conseil municipal de Schwyz 
partageait lui .même l'opinion se-
lon laquelle il ne pouvait pas fai-
re valoir, en vertu de la clause 
de l'institution la plus favorisée, 
une taxe de concession plus éle-
vée. Aussi s'entendit-il avec la 
CKW pour conclure un nouveau 
contrat de concession selon lequel 
les forces motrices offraient une 
taxe de concession annuelle mini-
mum de 35.000 francs. L'assem-
blée communale repoussa cepen-
dant la proposition du conseil mu-
nicipal. 'Ce n'est que plus tara 
que la commune de Schwyz s'ap-
puya sur la clause de faveur gni 
fut admise aussi par le tribunal de 
district et le tribunal cantonal dr 
SchwyZ. 

Le Tribunal fédéral ne pouvait 
s'occuper que du point de vue ar-
bitraire. On est convaincu au siè-
ge des Forces motrices que le tri-
bunal 'fédéral leur aurait donné 
raison s'il s'était agi de juger sim-
plement le côté matériel des ques-
tions qui lui furent soumises. Les 
CKW aueont moins à restituer 
poUr les années allant de 1949 à 
1955 (35.000 francs) que ce qu'-
elles avaient offert à la commu-
ne. 

THURGOVIE 

  

I PROTESTATION 
CONTRE LA FERivIETURE 

DU SEMINAIRE. 
EVANCiELIQUE A MADRID 

Le parti-  populaire évangélique 
du canton de Thurgovie as à l'oc-
casion de son assemblée des délé-
gués, formulé une protestation à 
l'attention du comité central du 
parti suisse. Cette protestation .dé-
clare notamment: « L'Assemblée 
dei délégués du parti populaire é-
vangélique du . canton de Thurgo-
vie' a pris connaissance avec stu-
péfaction de la décision arbitraire 
des autorités madrilènes de fermer 
le Séminaire évangélique de Ma-
drid. Elle proteste de la manière 
la plus énergique- contre lés me-
thodes de repression dont serra 
victimes les coreligionnaires évan-
géliques danse* différents pays. 

eeI lle regrette Vivement que des 
méthodes orientales servent d'e-
xemple dans des I pays où le tolé-
rance n'est pas un vain' mot », 

UNTERWALD 

  

   

, 

GRAND CONSEIL 
DE NIDWALD 

Le grand conseil de Nidwald a 
approuvé définitivement divers 
projets qui seront soumis à da 
Landsgemeinde de cette année. 
C'est ainsi qu'il -a voté en secon-
de lecture la nouvelle loi scolaire 
et l'adaptation de la législation 
sur des forces électriques aux noua 
aelles dispositions fédérales. H a 
également approuvé le projet re-
latif à.- la modification de la foc 
concernant la transformation de 
la route No. 4. 11 propose à 1,e 
Landsgemeinde d'ajourner à une 
prochaine année l'examen du pro-
jet de construction d'une auto-
route allant de la frontière canto- 
nale lucernoise à Standstad, ce 

. 	,.. 
projet n'étant pas 	encore suffi- 
samment mûr. 

VALAIS 

GRAND CONSEIL 
VALAISAN 

Après plunsieurs jours de déli-
bérations, le Granet Conseil valai-
san a accepté sans opposition le 
règlement et,neernant les taxes 
cadastrales. 

Il a voté une série de décrets. 
L'un concerne l'octroi de subsi-
des pour le téléférique Dorénaz-
Champex (coût 450.000 francs 
participation de l'Etat 45 % des 
frais effectifs). Un autre a trait 
à la correction de la route Le 
Châble-BruSran (vallée de Ba-
gnes), dont le coût est de 200.000 
francs (participation de l'Etat : 
50 % des frais effectifs à l'inté-
rieur des localités, 70 % à l'exté-
rieur des localités). 

Un postulat a été déposé, rela-
tif au manque de personnel que-, 
fié dans l'hôtellerie et le tourisme 
valaisans et suisses; il invite le 
Conseil d'Etat à créer dans le 
plus. bref délai une Ecole proies
sioanelle hôtelière. 

Puis la session a été déclarée 
close. 

UN CENTRE SCIENTIFIQUE 
A L'HOPITAL CANTONAL 

VAUDOIS 
Le Consell d'Etat vaudois de-

mande au Grand Conseil un cré-
dit de 5.470.000 francs pour la 
construction, au nord de l'hôpital 
cantonal, d'un bâtiment de deux 
êtages destiné à abriter le Centre 
anticancéreux romand, le Centre 
vaudois de transfusion sanguins 
de la Croix-Rouge suisse, le labo-
ratoire Central de l'Hôpital Canto-
nal, l'Institut de chimie physiolo-
gique, l'institut de pharmacologie 
et le Centre de microscopie élec-. 
tronique de l'Université de Lau-
sanne. Le coût de la construction 
serait de cinq millions de francs, 
à quoi s'ajoutent 470.000 francs 
pour l'équipement et les installa-
tions mobiles: Le coût d'exploita-
tion du nouveau bâtiment sera de 
350.000 à 400.000 francs par an, 

EN VUE DU CANAL 
TRANSHELVETIQUE 

D'après les études faites par 
l'Association suisse pour la navi-
gation du Rhône au Rhin, l'amé-
nagement d'une voie navigabl.. 
pour chalands de 900 tonnes est 
facilement réalisable en utilisant le 
cours de r Aar et les nombreux 
paliers constitués par les barrages 
usiniers, huit usines sont déjà a-
ménagées; quatre restent à cons-
truire. La deuxième correction des 
lacs du Jura permettra d'ouvrir à 
la navigation une voie allant de 
&rieurs à Y verdon, soit une lon-
gueur de près.  de 100 km. Côté 
sud, l'aménagement progressif du 
Rhône français rend la navigation 
toujours plus aisée sur ce fleuve; 
le palier de Génissiat a résolu le 
problème de la traversée du Jura, 
l'accès de Genève ne présentera': 
pas d'obstacles techniques insur-
montables. Le canal d'Entrerez, 
chas relierait les deux têtes de li-
gnes fluviales, Genève et Y ver-
dpn; la liaison d'un canal de gros 
tonnage' de Marseille à Stras-
bourg d'une part, au Danub 
d'autre part, est recherchée par 
ta France; la liaison par la Suis-
se est celle qui exige le moins 
grand nombre d'écluses;  c'est 
aussi la plus économique. 

Répondant à une !Interpellation 
d'un député d'Yverdon, le Conseil 
d'Etat demande _ un crédit de 50 
mille francs pour l'étude des 
avant-projets d'aménagement des 
ports fluviaux d'Echandens-Bussi-
gny' et d'Yverdon et la -création 
d'un fonds de 500,000 francs pour 
1-;acquisition de terrains 'frappés 
d'interdiction de bâtir en vertu du 
plan d'extension cantonal incorpo-
rant le projet du canal transhelvé-
tique. Ce fonds sera couvert pat 
la revente, en temps opportun, à 
l'entreprise chargée de la réalisa-
tion du canal d'Entreroches des 
terrains acquis par l'Etat; et si la 
voie navigable n'est pas construi-

-te, le capital engagé ne sera pas 
perdu, 

LE PROJET 
DE SANATORIUM 
UNIVERSITAIRE 

INTERNATIONAL A LEYSIN 
Le comité de direction de la 

Fondation du sanatorium univer-
sitaire international communique : 

En date du 19 janvier 1956, la 
Sorliêté) vaudoise de médecine a, 
à l'unanimité, accordé son patre 
nage d'honneu• au projet de Sa-
natorium universitaire 	internatio- 
nal à Leysin. 

La Société vaudoise de médeci-
ne assure la Fondation du S.U.I. 
de son appui le plus complet pour 
la rapide mise sur pied du S.U.I. 
et se réjouit vivement de collabo• 
ter le plus tôt possible avec ,  
à son fonctionnement et à son dé-
veloppement. 

Le professeur René Burnand, 
membre d'honneur de la Société 
vaudoise de médecine et de noto-
riété mondiale, sera son représen-
tant au 'Conseil de Fondation du 
E.,anatorium universitaire interna-
tional.  

clitiorz.s sociales des familles nom- I 
pé une. interpellation sur les con- 

'breuses. Des milliers de ces tamil- _ 
les, a-t-il dit, vivent dans une 
grande misère. Le gouvernement 
est invité a prendre des mesures 
spéciales d'aide sociale. Le chef 
du département de l'hygiène pu-
blique, M. Heusser, a répondu 
que cette interpellation n'était pas 
entièrement fondée. IP a• montré 
que les familles nombreuses étaient 
fortement dégrevées d'impôts. Les 
instances cantonales examinent 
depuis quelque temps la question 
de savoir si une protection écono-
mique renforcée doit être accordée 
d'une façon générale ou seulement' 
aux économiquenient faibles. Lors 
de la discussion, un orateur a de-
mandé la création d'une caisse 
cantonale de compensation pout 
les allocations familiales. 

LE MOUVEMENT 
DE LA POPULATION 

DE LA VILLE DE ZURICH 
Au cours de ces dernières an-

nées, l'accroissement de la popu-
lation de la ville. de Zurich a sen-
siblement diminué; tandis qu'en 
1946  et en 1947, l'augmentation 
annuelle était de près de 10.000 
habitants, en 1955, l'accroissement 
de la population a été de 4.577. 
La population de la ville comp-
tait à fin 1955, 418.588 personnes. 
Cette diminution sensible est due 
au nombre des  ,  arrivées relative-
ment restreint, qui a été de 2.415 
personnes en 1955, contre 2.794 
une année auparavant. Cependant, 
l'excédent des naissances a passé 
de 1.957 à 2.162., tandis que les 
décès, 3.740, se sont pratiquement 
stabilisés: .Depuis 1949, le' nombre 
des mariages a continué d'aug-
menter et a passé de 4.370 en 1954 
à 4.531 l'année dernière. 

Les' ménages 'du centre de la 
ville, en particUlier ceux des -  vieux 
quartiers ont tendance à s'instal-
ler -  dans les nouvelles aggloméra-
tions situées à la périphérie de la 
ville. Il s'agit surtout des arron-
dissements 1, 4, 5 6 et 8. Dans 
l'arrondissement I. la diminution 
des personnes domiciliées a été 
de près de 500. En revanche, l'ar-
rondissement 11 e augmenté de 
3.496 personnes, dont 1.743 se. 
sont installées à Schwamendingen 
et 1.066 à Affoltern. L'arrondisse-
ment 9 (Albisrieden et Altstten) 
voit son effectif de population 
s'accroître de 1.141 âmes.  

rent, c'est-à-dire de septembre 
1951 à décembre 1955, que les 
trois millions ont été atteints. Une 
petite cérémonie a également été 
organisée à l'aéroport de Zurich-
Kloten pour recevoir l'anglais 
Rowland B. Tompkins, accompa-
gnée de sa femme et dé son petit-
fils, M. Tompkins était le .5 mil-
lionème passager qui descendait à 
Kloten. 

POUR DES APPARTEMENTS 
A BON MARCHE 

En mars 1955, le parti du tra-
vail déposait une initiative signée 
par 7.380 personnes, demandant la 
construction immédiate de 500 lo-
gements communaux réservés aux 
familles modestes. et  pour lesquels 
la commune aurait versé 5 mil-
lions de francs à fonds perdu. La 
municipalité propose au Conseil 
communal de soumettre l'initiative 
à la votation, avec préavis de re-
jet, et présente en revanche un 
contre-projet reprenant l'initiative 
sous une forme différente. 

La municipalité demande un 
crédit -de 5 millions de francs pour 
permettre la construction de 600 
logements à prix modestes; mais 
ce montant ne sera pas destiné 
seulement aux appartements com-
munaux, mais aussi aux autres en-
treprises de construction et d'uti-
lité publique. 

La municipalité rappelle que 
Zurich e déjà voté en 1952 un 
crédit de quatre millions de francs 
pour la construction de 446 loge-
ments communaux et un crédit de 
cinq millions de francs pour sou-
tenir d'antres entreprises dont la 
construction de 830 appartements. 

COOPERATIVE MIGROS 
L'assemblée extraordinaire des 

délégués de l'Union coopérative 
Migras a été mise au courant de 
la décision de rabattre cinq centi-
mes sur tout achat d'un franc. 
Une discussion nourrie s'institua 
et la grande majorité des délégués 
se prononça pour le maintien du 
système du prix net et contre l'in-
troduction d'une ristourne quel-
çonque. Les coopérateurs seront 
invités à se prononcer sur cette 
question dans une consultation gé-
nérale, 

LENERGIE ATOMIQUE 
ET LES ASSURANCES 

Le comité européen des assu-
rances, qui groupe toutes les as-
sociations nationales d'assurances 
de l'Europe occidentale, e procé-
dé, au cours d'une réunion tenue 
à Parti, à un examen des problè-
mes que posent aujourd'hui les 
diverses utilisations de l'énergie 
atomique à des fins pacifiques. A 
titre de première mesure, il e dé-
cidé de créer un centre européen 
d'information dont la direction a 
été confiée à la délégation suisse. 

Les assurances privées enten-
dent ,manifester ainsi leur volonté 
de suivre de très près les progrès 
techniques rapides de l'utilisation 
industrielle de l'énergie atomique 
et de l'emploi toujours plus- géné-
ralisé des radio-isotopes, afin de 
se mettre en mesure de couvrir les 
risques encore mat connus qu'ils 
comportent. 
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GRAND CONSEIL 
ZURICHOIS 

Le Grand Conseil a décidé à 
l'unanimité de verser une somme 
de 1.000,000 de francs à la Socié-
té du Jardin Zoologique pour l'a-
ménagement de ses installations. 
Cette somme sera prélevée du 
Fonds destiné aux oeuvres d'inté-
rêt commun. 

Le Conseil a en outre voté un 
crédit de 150.000 francs pour la 
construction de. nouveaux bâti-
ments à ls propriété du château 
de baufien près de la chute du 
Rhin. En février 1954, le canton 
avait acquis ce domaine de main 
privée pour un montant de 380 
mille francs. 

Un montant de 60.000 francs 
au plus, prélevé du fonds d'en-
.raide cantonal d'utilité publique, 
a été accordé à titre ,de secours 
aux vignerons des vignobles at-
teints par le gel. Dans la nuit du 
23 mai 1955, plusieurs. vignobles 
des vallées de la Flaach, de la 
Thour et de la Toess avaient 
souffert fortement du gel. Cette 
aide sera répartie entre 140 vigne-
rons propriétaires de quelque 26 
hectares de vignobles. 

Puis le conseil a nommé déux 
nouveaux juges au tribunal can-
tonal: MM. Walter Baenninger 
(soc.), et Hermaun Ruedy (chré-
tien soc.). 

M. Egger, président du Conseil 
crEtat, a répondu, au nom du 
gouvernement, à une interpellation 
d'un député démocrate concernant 
la construction de l'usine hydro-
électrïque de Sohindellegi-Hiitten, 
qut reprochait au directeur des 
travaux publics d'avoir fait des 
déclarations qui n'étaient pas con-
formes à la vérité. La réponse du 
gouvernement ne se préoccupe 
pas des nombreux reproches de 
l'interpellant, mais traite d'une as-
semblée publique qui aurait dû 
avoir lieu à Hütten et à laquelle 
le directeur des travaux publics 
devait faire un exposé détaillé sur 
la construction de l'usine électri-
que de Sehindellegi. Cependant 
cette assemblée. fut renvoyée dans 
l'attente d'une entrevue avec les 
autorités du  canon  Schwyz et 
les organisations du Heimatschutz. 

Un député indépendant a dé-
veloppé une motion invitant le 
Conseil d'Etat à intervenir auprès 
des Forces motrices du Nord-Est 
pour que l'augmentation du prix 
du courant de 10 % prévue pour 
le le• octobre 1957, soit inférieu-
re 'ou qu'elle soit reportée à plus 
tard. La motion a été acceptée 
pour examen par le Conseil d'E-
tat. 

Un député démocrate a ensuite 
développé une motion sur l'aide à 
la _,jeunesse dans le canton de Zu-
rich. T,e chef du département de 
rinstraction publique a répondu 
qu'un projet de loi était à l'étude 
à ce sujet. 

Enfin le gouvernement a accep, 
té une motion socialiste concer-
nant l'augmentation des alloca-
tions communales aux traitements 
du personnel du corps enseignant. 

Un député socialiste a dévelop- 
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Le Conseil d'Etat propose d'ac-
corder la commune de Montreux-
Planches une participation de 
688.500 francs pour la correction 
et le rélargissement de la route 
cantonale Lausanne-St-Maurice à 
Bon-Port et entre la station des 
CFF de Territet et La Veraye. 

INCENDIE D'UN HOME 
D'ENFANTS 

Un incendie, dont la cause n'est 
pas encore établie, a complète-
ment détruit, après une heure du 
matin, au Mont-Pèlerin, le home 
d'enfants Dar es Selam, dirigé 
par Mme Schachnowitz-Golderg. 
Grâce au sang-froid de la direc-
trice, les 14 enfants du home, 
âgés de 14 mois à 14 ans, tous 
étrangers, ont été sauvés. La di-
rectrice les fit descendre à la ca-
ve, puis évacuer chez des voisins 
où le médecin a constaté qu'ils 
sent tous en bon état. Les pom-
piers de Chardonne et de Vevey 
ont "lutté contre l'incendie par un 
froid de -24 degrés. Une partie 
du mobilier a été sauvée, 

POLIR LA ROUTE 
DES MOSSES 

Le Conseil d'Etat demande l'au-
torisation de porter de 9.267.00u 
à 12,317.000 francs le crédit tote.::' 
pour l'amélioration de la rouir 
des Masses, soit un supplément de 
dépenses de 3.050.000 francs pour 
la correction à l'entrée nord d'Ai-
gle, le cnrrection Champ-Pèlerin-
La• Combattez, la correction des 
Grands Rochers à Vuagny, où la 
chaussée n'a crue 4 m. 20, la cor-
rection Le Pissot-La Rosettes, la 
construction d'une galerie de pro-
tection au Pissot, pour maintenir 
la circulation sur la route en ca-
de coulées de boue comme il s'en 
est produit en 1954/55, 

POUR LA ROUTE 
DU SIMPLON 

AUGMENTATION 
CROISSANTE 

CU TRAFIC AERIEN 
Selon des informations tirées de 

la presse, le Directeur général de 
r«International Air Transport . As-
sociation» (IATA) estime que les 
compagnies aériennes affiliées à 
cette association ont transporté, en 
1955, 70 millions de passagers, 
contre 59 millions en 1954, soit 
une anamerztation de plus de 18 % 
Si cette courbe ascendante se 
maintient, la TATA compte sur 
85 millions de passagers en 1956, 
et presque 100 millions en 1957. 
630.719 passagers ont été trans-
portés à toute les étapes du réseau 
de lignes de la Swissair, contre 
544.838 en 1954. La Surissait- a 
accueilli, juste avant la fin de 
l'année, le 3 millionièMe passager 
empruntant ses lignes. Il e fallu à 
notre grande compagnie aérienne 
20 ans, soit de 1931 à 1951, pour 
enregistrer son millionième passa-
ger. Mais le trafic s'accrut à tel 
Point dans les 50  mois qui suivi -  11111iiiiiIi10111111111M11111111111111111 
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COMITÉ POUR 1956 

-ib‘'IL:.-;(211ER S. 
KNAUER R. 
1 . NGRICHT F. 
KIPPER H. G. 
‘VINKLER 
BUCHTER H. 
KELLER P. ... 
KOBLET W.  .  ... 
WEIBEL E. A. ... 

• • • 

e  • • ...( 

...( 

Président. 
Vice-Président 
Secrétaire. 
Trésorier. 
Econome.. 
Bibliothécaire 

Commissaires. 

QUILLES   

GROUPE DU MARDI 
MARDI 6 MARS à 8 p.m. 

Pour  la première fois 

COUPE CHALLENGE SIMYIEN 
Donation de' Mons. Max Sinuneni Zurich 

CONCOURS INDIVIDUEL DE QUILLES 

Au Cercle 
Samed 17 Mars de 4 h. à 7 h. p.m. 

AZAR  DE L'HELVETIA 
à partie de 8 h. 30 p.m. 

DÎNER DANSANT 
BUFFET FROID BAR 

LES PORTES SERONT FERMEES DE 7 h. à 8 h. 30. 

L'llelvetia prie les Dames de bien vouloir remettre les 
ouvrages et autres objets destinés à la vente ainsi que les 
lots pour la Pèche Miraculeuse au plus tard le mardi 13 
mars entre 4 et 6 h. à l'Ouvroir. 

 

MUNICIPALITE D'ALEXANDRIE A ALEXANDRIE 

  

SOCIETE SUISSE D'ALEXANDRIE R Musée des Beaux Arts  

Rapide 

pratique 
le potage à la viande que vous 

attendiez! 

délicat, léger et savoureux 
5 minutes de cuisson 

îleahque geonomique. 

MAGGI 
4-6 assiettes 

Autres variétés de Potages Maggi Extra: 

Volaille au vermicelle- Crème d'asperges  -  Champignons 

R,C A 48e87 	 Produit Suisse importé par NESTLÉ 

POUR DE BELLES VACANCES EN SUISSE 
Dans un site inoubliable 

HOTEL DE. FAMILLE 

FUGH1  VAUDOIS 
) 	GLION / NLOQNTREUX, SUISSE 

Maison évangélique sans alcool. Prix abordables. 
Parc, paix, calme, confort, tennis, Nourriture saine. 

Pour prospectus et renseignements s'adresser : 
Pasteur G.:Berthoud, 30 Rue Chérif Pacha LE CAIRE 

Important - Pour juillet et août : 
indispensable de réserver immédiatement. 

LETTRE DE SUISSE 

BILAN  1955 
1955 vient de s'écouler et il convient maintenant d'établir le 

bilan de cette année qui restera dans l'histoire économique de la 
Suisse comme une des meilleures que le pays ait connues. Tous les 
secteurs de l'économie ont enregistré une activité caractérisée par le 
plein emploi. Plus de 300.000 étrangers ont travaillé en Suisse pen-
dant la haute saison. 

Ce sont en général les industries de biens d'équipement qui ont 
le mieux travaillé et ont encore actuellement un carnet de comman-
des bien garni... Ces constatations sont également valables pour 
l'industrie des biens de consommation où, à l'exception de quelques 
secteurs, la situation se présente sous un jour très favorable. La 
concurrence, tant sur le plan intérieur que sur le marché interna-
tional, est pourtant devenue plus vive; mais le renchérissement de 
certaines matières premières n'a eu que peu d'influence sur le prix 
des produits de consommation. La conjoncture 1955 se distingue de 
ce fait par la stabilité des prix et des salaires. 

Les statistiques du commerce extérieur sont décisives pour 
établir un diagnostic de l'état de santé de l'économie suisse : 

avec les E.U.A. est caractérisé 
par une forte augmentation des 
importations, alors que la valeur 
des ventes suisses est restée in-
changée. 

Dans leur ensemble, les pers-
pectives d'avenir semblent favora-
bles à l'économie suisse qui espè-
re maintenir ses positions grâce à 
la qualité de sa production. Elle 
fonde aussi ses plus grands es-
poirs sur la politique traditionnel-
le de libre-échange qu'elle appli-
que au plus grand avantage de 
ses partenaires commerciaux tout 
en espérant étre traitée sur un 
pied d'égalité et de réciprocité. 

31ilarbanalez, 
specid 

eectaiOan-t 
Makes  a  Cood 

Drink Taste Setter 
at  ACDO N 	nistitst. weraas 
I. Sban. catummir, Ti Mt CAU101. 

26, Fouad ist Street, Alexandrta 

ELECTRICITE 
LUIGI  MASCHIO 

13, Rue Sélim Kaptan 
Téléphone 27S72 

ALEXANDRIE - Egypte 
Tous genres d'applications 

Canalisations électriques 
pour force et éclairage 
Sonneries, Microphones. 

Réparations de dynamos,  etc 
Bonnes références 

FRCLE SUISSE 
DU CAIRE 

Dimanche 26 Février 1956 
MENU 

Spaghetti Bolonaise 

Escalope Viennoise 
Pommes Savoyarde 
Carottes à la Crème 
Salade de la Ferme 

Tranche Millefeuille 
aux Pommes 

Les réservations sont 
acceptées jusqu'à la veille 

seulement 
Tél.: 806785. 

S. A. S. emploiera 

des avions à réaction 
pour ses vols polaires 

La « Scandinavian 	Airlines 
System » la première à survoler 
le pôle, a l'intention de se servir 
d'avions à réaction pour ses vols 
« au sommet du monde » vers 
1960. Quand cela sera, les passa-
gers pourront prendre leur déjeu-
ner à Copenhague et leur café à 
Los Angeles seulement 2 heures 
après -- sui la montre. 

En réalité le vol durera 11 heu-
res mais les voyageurs vers 
l'ouest gagneront 9 heures à cau-
se de la différence de temps en- 

tre Copenhague et Los Angeles. 

ENTREPRISE-GENERALE 
DE  MATERIEL  ELECTRIQUE 

ET  MÉCANIQUE 
BUREAU ET ATELIERS ELECTRO-TECHNIQUEÎ 

MATERIEL  ELECTRIQUE 
FOURNITURES et INSTALLATIONS 

Lampes et Plafonniers Fl uor este enta 

Réfrigérateurs - Moteurs - Aspirateurs 

Ventilateurs - Chauffe - Bains 
Appareils Eleotro - Ménagers 

Fils et. Cables Armés et Isolés 

Tous genres de Matériel Electrique Etc... 

ALEXANDRIE' 
3 - 	Place Ismail 

Tél. 32920-32928-32929 (groupés) 
Will%10%."0  1.11.■ 

LE CAIRE 
6. Rue Tevelick 

Tél. 53151 

CREDIT IMMOBILIER SUISSE-ÉGYPTIEN 
Société Anonyme 

Services spéciaux pour la gérance de  vos 
biens et la représentation de vos intérêts 

GENEVE 	 LE CAIRE 
16, Rue de Hollande 	8, Rue Talaat Harb Pacha 

Imprimerie PROCACCIA • Tél. 28628 

AU CAIRE 

Société Suisse de secours du  Caire 
Ali!. Min. des Mi. Soc. Sub. 26. 

ASS:73LEE GENERALE  ORDINAIRE 
Samedi 25 Février  à  18 h. préciser 

VILLA PAX Embabeh 

ORDRE DU JOUR : 

1. Lecture du procès-verbal : 
a) Assemblée générale ordinaire du 26 Février 1955; 
b) Assemblée générale extraordinaire du 22 Juin 1955. 

2. Rapport du Comité; 
3. Rapports des censeurs; 
4. Approbation des comptes de la S.S.S. et du Cimetière 

suisse du Caire.. 
5. Rapport du Comité de l'Ecole suisse du Caire et appro-

bation des comptes y relatifs. 
6. Rapport des délégués à l'Hôpital Victoria. 
7. Exposé du Comité sur la gérance « succession Meyer ». 
8. Election des scrutateurs. 
9. Election du nouveau comité pour 1956. 

10. Elections do deux délégués au Comité de l'Ecole• 
11. Election de deux censeurs. 
12. Divers. 

ARTICLE 14 DES STATUTS. 

Toute As, gén. ord. peut valablement délibérer seule-
ment sur les objets portés à son ordre du jour, comme 
aussi sur la convocation d'une assemblée générale extra-
ordinaire, si la majorité des membres (actifs et honoraires 
réunis) est présente. 

Faute de ce quorum, l'As. s'ajourne pour une nouvelle 
session qui doit avoir lieu dans les 30 jours, et qui sera va-
lablement constituée, quel que soit le nombre des mem• 
bres présents. 

CERCLE SUISSE  DU  CAIRE 

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE 
Samedi 25 Février à  19  h. 

Tous les membres sont priés de bien vouloir assister 
à l'Assemblée Générale Ordinaire qui se tiendra le Samedi 
25 Février 1956 à 19 il. au Cercle. 

ORDRE DU JOUR : 

1.- Lecture du Procès-verbal de l'Assemblée Générale 
ordinaire du 26 Février 1955; 

2. - Rapport du Comité; 
3. - Rapport du Trésorier; 
4. - Rapport (les Censeurs; 
5. - Approbation des Comptes; 
6. - Election du nouveau Comité pour 1956; 
7. - Election des Censeurs; 
8. -- Election des Représentants du Cercle au Conseil de 

la Maison Suisse; 
9. - Divers. 

N.B. - Tout membre empêché d'assister à l'Assemblée 
peut s'y faire représenter par un autre membre, 
moyennant un pouvoir dûment signé, daté et men-
tionnant la date de l'assemblée. Un membre ne 
peut représenter qu'un seul autre membre. 

Association Maison Suisse  du Caire 

ASSEMBLEE GENERALE  ORDINAIRE 
Samedi 25 Février à 20 h. 30 

dans les locaux du Cercle Suisse à EMBABEH. 

ORDRE DU JOUR. 
1) Lecture du Procès Verbal de l'Assemblée) Générale 

Ordinaire du 26 Février 1955. 
2) Rapport du Trésorier. 
3) Rapport des Censeurs. 
4) Approbation des Comptes et Décharge au Conseil. 
5) Elections statutaires. 
6) Divers. 

LE .COMITLI 

UNION DES DAMES  SUISSES  DU CAIRE 

Mardi 6 Mars à 4 h. p.rn. 

Assemblée Générale Annuelle Ordinaire 
au CERCLE SUISSE, Villa Pax, Embabeh. 

Mardi 20 Mars à 4 h. .  p. m. 
réunion bi-mensuelle, au CERCLE SUISSE', Villa Pax, 
Embabeh. 

Les voitures partiront de l'Hôpital Victoria à 3 h. 30 
p.m. 
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Qu'il serait intéressant d'avoir, 
plus souvent, des conférences 
eomme celle que nous avons eu le 
privilège d'écouter, vendredi soir, 
à la Salle des Conférences 	du 
Lycée Français ! 	M. Maurice 
Duverger, Directeur de l'Institut 
d'Etudes Politiques de Bordeanx, 
'Professeur à la. Faculté de Droit 
de Paris, invité par l'Alliance 
française, a entretenu son audi-
oire de  «  La France au lende-
nain des élections du 2 janvier ». 

Brillamment introduit par M. 
Dufour, le conférencier s'attacha 
a démontrer d'abord que sous son 
apparente instabilité, le régime 
,aarlementdre, ou plus exactement 
.a composition de la Chambre est 
en réalité kid régulier, grâce à 
'équilibre constant de ses partis, 

malgré. certains glissements vers 
la droite ou la gauche. 

Analysant la période de ces 10 
dernières années, il analysa la ré-
partition de députés entre les 
grands partis Communistes, So-
cialistes, M.R.P. chacun ayant en 
1946 à peu près le 1/4 des voix 
puis le reste divisé en radicaux, 
:xtrême droite, républicains de 
gauche, etc... Ccmmcnt en 1951, 
les communistes et socialisters gar-
dent leur quota, le M.R.P. per-
dant quelques voix et le Rassem-
blement du Peuple Français, sous 
l'égide de De Gaulle, (compre-
nant une bonne part de la droite 
qui se rallie à lui, bien qu'il ait 
été anti-vichyste, mais surtout 
nombre de gens qu'effrayèrent les 
grèves et le danger communSte) 
acquérir le 25 % des voix. Mais 
iiour ce dernier parti ce fut un 
feu de paille et en 1956 on voit 

SERVICES DIVINS 

EGLISE PROTESTANTE 
D'ALEXANDRIE 

15, rue de la Poste 

DIMANCHE 26 FEVRIER 

9 h. 45. - Catéchisme. 
10 h. 15. -- Culte en langue al-

lemande. 
10 h. 15. - Ecole du Dimanche. 

DOMICILE DU PASTEUR 
CH. DUBUIS 

Presbytère de Camp-de-César 
29, Rue Bolbitine - Tél. 70650. 

BECEPTION 
Le Pasteur DuBoia reçoit les mar-
di, jeudi et vendredi entre 10 h. et 
midi au bureau de rEglise ou au 
Presbytère sur rendez-vous. 

EGLISE EVANGELIQUE 
DU CAIRE 

39. Avenue Fouad ler. 

DIMANCHE 26 FEVRIER 

AU TEMPLE 
9 h. 30. - Ecole du Dimanche. 

10 h. 30. - Culte. 
« Que ton nom soit sanctifié ». 

A H ELIOPOLIS 
17 h. - Culte. 

NECROLOGIE 
C'est avec un vif regret 

que nous avons appris, jeudi 
dernier, le décès à l'Hôpital 
Italien, de • 

Mme ALICE LINDI 

Grande Dame jusqu'au 
bout des ongles, ses qualités 
de coeur et d'esprit ne lui 
avaient valu que des amis, 
nombreux entre autres dans 
notre Colonie d'Alexandrie. 

A son mari, M. Emile Lin-
di, à ses enfants Adriana et 
Roberto, nos condoléances 
les plus sincères et les plus 
émues. 

QUE vo: 
4 E. S ni I ee I 

Cinémas 
à  Alexandrie 

ALHAMBRA - Tél. 29041 -
a  A oellous journey  »  (David 
Brian). - « Fortune Hunter » 
(Jean Evans). 

AMIR - Tél. 31332 - « The 
left hand of God  »  (Humphrey 
Bogart, Gene Tiorney, Lee J. 
Cobb). 

METRO - Tél. 22850 - « Mo-
gambo  »  (Clam Gable, Ava 
Gardner, Grace Kelly). 

ODEON - Tél. 71866 - .< Long 
John Silver » (Robert Newton) 
- a The 19th. letter  »  (Charles 
Boyer, Linda Darnell). 

RADIO - Tél. 30282 - « Kiss 
of fire  »  (Jack Palance, Barba-
ra Rush). 

RIALTO  -  Tél. 24694 - « Bat-
tle Cry  »  (Van Heflin, Aldo 
Ray). 

RIO - Tél. 29036 - « Count 
three and pray » (Van Heflin, 
Johanne Woodward). 

ROYAL - Tél. 26329 - « Dan-
ce littie lady  »  (Terence Mor- 

, 
gan Mai Zetterling). 

STRAND - Tél. 22322  -  « Va-
canza d'amore » (Lucia Bosè, 
Robert Lamoureux, Walter 
Chiari). 

Sous le patronage du comman-
dant d'Aviation Abdcl Latif El 
Boghdadi. Ministre des 	Affaires 
Municipales et Rurales 
EXPOSITION DES PEINTRES 
ZEINAB ABDEL HAMID  - 

HAMOUDA - EWEISS 
YOUSRI - EL SEGUIN. 
L'exposition sera ouverte 	au 

gubl:c jusqu'au 6 mars. 

AUX AMUIES 
FRANÇAISES 

JEUDI 23 FEVRIER 1956, 
à 19 heures. 

SEANCE DE MUSIQUE 
'ENREIGISTREE 

Année du centenaire 
ROBERT SCHUIVIANN 

(1810-1856) 

I. - CONCERTO POUR VIOL 
VONGELLE ET ORCHES-
TRE en La Mineur, op. 120. 

Soliste  : 
'Tibur de Machula. 

L'Orchestre 	Philhar- 
monique de Vienne. 
Dir. Rudelf Moralt. 

II. -SYMPHONIE No. 3, op. 
97 (Rhénane). 

L'Orchestre Concert-
gebouw d'Amsterdam. 

,Dir. Carlo Zecchi. 

Disques et appareils gracieu- 
sement fournis par la Société 

Philips Orient S.A. 

Conservatoire the Musioue 
d'Alexandrie 

CE SOIR A 18 H. 45 

Conférence du 

DT. }MUGI 	i SCHIFFER. 
« MOZART ET NOUS » 

mentaire est de loin, le meilleur en 
période calmes et prospères, alors 
qu'il est insuffisant en périodes 
graves et troublées et que le rêve 
(hélas utopique) serait de rédui-
re de plus en plus ces périodes 
difficiles. 

D'une facilité d'élocution tein-
tée d'ironie, doué d'une mimique 
des plus expressives, le conféren-
cier tint suspendu à ses lèvres 
pendant près d'une heure et de-
mie un nombreux auditoire qui 
l'applaudit longuement et juste-
ment au terme d'une conférence 
qui marquera un des sommets ck 
la vie intellectuelle de cette sai-
son alexandrine. 

G. V. 

AUX AMITIES FRANÇAISES 

Exposition de peinture 

Ilsette Muracciole 

L'exposition des oeuvres de 
Mme ilsette Muracciole aux 
« Amitiés Françaises » offre 
deux aspects fort différents 
du talent de cette artiste qui 
présente, à côté de tableaux 
abstraits, des paysages « en 
clair ». 

Ceux-ci; traités avec une 
grande liberté d'expression et 
avec toute la fougue d'un 
tempérament vigoureux, con-
servent cependant leur poésie 
propre et leur valeur d'évoca-
tion parfois nostalgique. Dé-
pouillés de tout fignolage, ce 
sont des impressions bien 
'composées, où ne manque ni 
l'air-ni la lumière, en dépit 
de l'extrême discrétion des 
coloris où prédominent les 
teintes sombres. 

Les toiles abstraites de 
Mme Muracciole sont peintes 
dans une toute autre veine 
et avec une richesse et une 
recherche de coloris qui ravit 
le regard. Qu'on le veuille ou 
pas, l'art abstrait est devenu 
une des plus fortes tendances 
de la peinture contemporai-
ne. Il fait appel à notre sens 
purement esthétique de l'har-
monie des formes et des nu-
ances, et fait naître l'émo-
tion que ressent tout specta-
teur sensible à cette sympho-
nie colorée et plastique qui 
répond peut-être aux harmo-
nies également abstraites de 
la musique. Qu'elle évoque le 
froid des glaciers ou l'éclat 
d'un jour de fête, l'artiste, 
sans l'aide du «sujet» parvient 
par le seul jeu des teintes 
et des surfaces à faire jaillir 
cette essence même de l'art 
pictural qui ne dépend que 
de la gamme des moyens pu-
rement symboliques que sa 
palette met au service du 
peintre sans faire appel à la 
littérature ou aux facilités 
que la peinture figurative lui 
offre pour établir le contact 
entre l'artiste et re specta-
teur. 	 _,_ 

les communistes et les socialistes 
se maintenir, le M.R.P. p'erdre des 
voix, les radicaux avoir la part 
belle et les Poujadistes étonner 
l'opinion. 

Mais il ne faudrait pas sures-
timer la puissance communiste en 
France, comme il nous le démon-
tra d'après les résultats d'une en-
quête sévèrement menée : deux 
tiers des votations communistes 
sont l'objet de non communistes, 
de mécontents, d'opposants à l'é-
tat de choses actuel, ce qui expli-
que la stabilité du nombre de dé-
putés communistes à la Chambre. 

Puis il nous fit l'historique du 
parti radical, faisant ressortir la 
similitude de programme de ses 
2 ténors, MM. Mendes-France et 
Faure, malgré la différence de 
leurs méthodes. L'un brusque, dic-
tatorial, l'autre plutôt « grigno-
teur ». L'un aimé des électeurs 
mais non des députés, l'autre très 
populaire à la Chambre mais non 
dans le pays. 

Enfin après une brève analyse 
du Poujadisme, auquel M. Duver-
ger ne donne pas de grands es-
poirs d'avenir, à moins que de 
graves événements rie viennent à 
lui donner vie et développement 
(Parallèle Hitler-Poujade), le 
conférencier vient à se demander 
quelle est la valeur du système de 
la démocratie parlementaire. 

Soulignant que cette evergen-
ces d'opinions que montrent les 
opinions des français, partant de 
la composition des partis, est l'in-
dice d'un peuple évolué, libre, 
conscient de ses droits et de ses 
opinions personnelles. 

Il conclut que le régime parle- 

Brillante Conférence de M. Duverger 

La  France au lendemain des élections 

1938 	 1.606,9 
1953 	 5.070,7 
1954 	 5.591,6 
1955 	 6.401,2 

Les importations de 1955 dé-
passent pour toutes les grandes 
catégories économiques les chif-
fres correspondants de cannée 
précédente. Le développement des 
exportations est très 	satisfaisant 
quoique moins spectaculaire. 	Le 
solde passif dè la balance com-
merciale est particulièrement élevé 
en 1955 et a plus que doublé par 
rapport à l'année précédente. 

A quelques exceptions- près, 
toutes les branches traditionnelles 
de la production suisse -participent 
à l'essor des exportations. L'in-
dustrie suisse des machines s'est 
particulièrement mise en évidence 
en augmentant ses ventes à ré-
franger ainsi que celles d'instru-
ments et d'appareils. Les exporta-
tions horlogères ont de nouveau 
dépassé le milliard de francs. La 
situation est relativement satisfai-
sante dans l'industrie textile où 
les livraisons suisses de fils de fi-
bres artificielles, de broderies, de 
confection ainsi que de tissus de 
laine ont nettement amélioré leurs 
positions en l'espace d'une année. 
Les exportations suisses de den-
rées. alimentaires n'ont guère évo-
lué, exception faite des produits 
pour soupes et bouillons qui ont 
dépassé les chiffres de •rannée 
précédente. 

L'augmentation du solde passif 
de la balance commerciale de la 
Suisse est largement imputable au 
trafic européen et notamment avec 
l'Allemagne. Les livraisons fran-
çaises et italiennes à la Suisse ont 
aussi constamment augmenté, 
alors que les ventes suisses à ces 
pays fléchissaient légèrement. En 
ce qui concerne l'outre-mer, c'est 
en Egypte, en Argentine, au la-
pon et au Canada que les expor-
tateurs suisses enregistrent les 
plus fortes avances. Les trafic 

Année Importations Exportations 	 Balance 
Valeur en millions de francs 	 -I- solde actif 

- solde passif 
-290,3 
+ 93,9 
-320,1 
-779,0 

1.316,6 
5.164,6 
5.271,5 
5.622,2 



MESSAGES DU CONSEIL FEDERAL 

situation de l'agriculture suisse La 

Trent iênie 	e 

L'ACTIVITE SPORTIVE  EN  MARS 

Furieux assauts contre nos "olympiques"  lors 
des  championnats suisses de ski à  Gstaad 

KHEDIVIAL MAIL LINE S.A.E. 
DEPARTS 

3 
1 ) ALEXANDRIE —  NAPLES 

MARSEILLE  — GEN ES  —  BEYROUTH 
a 

PROCHAINS  DEPARTS  à 4 h. p.m. 
sis  «  MALEK  FOUAD  » 

S 2 Mars, 16 Mars, 30  Mars,  13  Avril, 27 Avril 

vers  le 8 Mars 

q  
è 3) ALEXANDRIE — BEYROUTH 

 

PROCHAINS  DEPARTS 	 t 
S s/s «  KHEDIVE ISMAIL  » 	vers le 8 Marst 

,t 
1 4) ALEXANDRIE --•  ROTTERDAM 	14 

ANVERS — HAMBOURG —  BREME 
PROCHAINS  DEPARTS 	 là 

t  s/s  « EL  KAHIRA » 	 vers le 24 Mars II 
gl 

5) SUEZ — DJEDDAH —  PORT-SUDAN  I 
Services réguliers par  les Bateaux  «  Tait », « Talodi », 

« Fouadieh ». 
là 

Pour tous  renseignements, s'adresser : 	■ 
Tél. : 21423 —  23781  — 2.082(t — (IFLC.A.  16708), 

■ 
immatrAmr4marare4r.arar.arrgamordr■Ar.mardir■Areer.r.inv.- 

I 2) ALEXANDRIE —  NEW-YORK 	t;4 

I (via  Beyrouth, Naples, Gênes, Marseille) 

sis «  KHEDIVE ISMAIL » 

Un décès prématuré peut compromettre votre entreprise. 
Sauvegardez vos intérêts en concluant: 

s UNE ASSURANCE MIXTE 	•  AVEC VOTRE ASSOCIE 
au capital progressif 

en faveur de vos héritiers 

une assurance mixte 
sur deux têtes: 

Ces polices permettront un règlement faci!e de votre succession. 
Direction pour l'Orient 

Bassiouni (ex-Antikhana) 

Commode Suisse d'Assurance  sur la Vie 	LE CAIRE 
	 amerammemmmeem.ems  afflessube,,,....—....-........... 

HELVETI A VIE HELyETI.viE  28, rue Mahmoud Bey 

BANQUE  BELGE 
ET INTERNATIONALE EN EGYPTE 

LE CAIRE 

45, RUE KASR EL NIL 

ALEXANDRIE, 

Ie. RUE TALAA1 H,'.Rti 

HÉLIOPOLIS. 21, BOULEVARD ABEiAS 

R. C. C. 39 R. C. A. 692 

1111••••••■■■••■ 

/ A 

•.• 

THE LAND LAND BANK  0F  EGYPT I 
BANQUE FONCIERE D'EGYPTE 

Sté.Anon. Egyptten.ze fondée par Décret Khedivial au 10/1/1905 

Sig,  Social à  ALEXANDRIE 

CAPITAL L 1.000.000 — RESEBVES & PROVISTONS £ 305.000 

Prêts sur Hypothàques à long ou court ternit 
Acquisition de  créances b3,7pothécalres 

Acceptation de capitaux et dépôt avec ou sans Intérêts 

Service  rapide 
f  • 

Entièrement mécanisé 
Guichet  spécial 

eaCe4 

IONIAN BANK  LIMITED 
FONDÉE  EN  1839 

CAPITAL  AUTORISE__   £1.000.000 
CAPrfAL souscRrr___ 	 £ 606.000 
FONDS DE  RESERVE 	 £ 400.900 

DIRECTION  eaAITRALE EN  EGYPTE: 
ALEXANDRIE —  7. Rile. 

R.C. 374 

SUCCURSALE AU  CAIRE: 
106,  Rue Mohamed Bey Farid.  —  R.C.  750.3l 

AGEN–à  EN EGYPTE: 
DAMANHOUR,  FAYOUM, 

TANTAH, 

LONDRffl  —  GRECE  —  CHYPRE 

Comptoir Natfonal  d Escomnte de Paris 
SIEGE SOCIAL APARIS, 14, RUE BERGERE 

AGENCES  EN-  EGYPTE 
ALEXANDRIE 	LE CAIRE 	PCRT-SAID 

à> 	 3p? 	R.C. 	Ne. 1 1 

TOUTES OPERATIONS DE BANQUES 

CAISSEi D'EPARGNE 

B 
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est  encon,  plus  difficile lorsqu'il 
-ne  peul crecroltre  ses ressources 
en vendant clu bétail  d'élevage 
de  prilx  ou du bois. On  ne sou-
rait toutefois généraliser  en 
parlant d'une situation  intena-
ble, car la famille  montagnarde 
trouve maintenant dans  les tra-
vaiix de construction de  tonte 
sorte, dans l'industrie  hôteliè-
re - et d'ailleurs, des  possibilités 
de  gainplus nombreuses  qu'au-
trefois. 

La grande difficulté consiste 
à recruter de la 'main-d'oeuvre 
qualifiée. Bien que les -salaires 
s'oient fortement montés  sur 
toute la ligne, le nombre  des 
domestiques ,  est tombé de 93,800 
à 64,000 au cours des trente 
années co-mprises entre - 1920  et 
1950. Parmi ceux qui  restent, 
près du tiers sent des étran-
gers. Ne serait-ce qu'à cause 

paysans extigent des prix et 

treprises de chemins de fer, 
,,;ous réserve de la loi du 23 juin 
1944 sur les Ore et des autres 
loi applicables aux entreprises 
en question. 

Il ressort les dispositions 
suivantes du projet de loi 

Art. 39 : Sauf dispositions 
contraires de la loi prévue  et 
sauf conventions contraires 
entre les intéressés, les presta-
tions,  particulières des entre-
prises de chemins de fer en fa-
veur de la Confédération, des 
cantons, des communes  et  des 
autres corporations de droit 
public, ainsi que de leurs  éta-
blissement et services, doivent 
donner lieu à une indemnité d'a-
près les_ principes générale-
ment admis dans,  le commerce. 

Art. 40  :  A 'ai demande du 
Conseil fédéral, les installations 
du chemin de fer, les, véhicules 
ainsi que le parc du matériel 
roulant dans son ensemble doi-
vent être construits, complétés 
et tenus prêts au service, con-
fermement aux besoins de kt 
défense nationale et économi-
que. La Confédération supporte 
les frais des mesures requises. 
Si l'entreprise de chemin de fer 
en retire un avantage du point 
de vue de sonexploitation, elle 
devra supporter elle-même  une 
partie équitable de ces frais. 

Art. 4.1 	Les entreprises de 
chemins de fer sont tenues, 
dans( les limites de -'1eier capa-
cité, d'exécuter pour l'armée 
et l'administration militaire les 
transports ordcmnés par les or-
amies militaires compétents. 
Sont réservées les exceptions 
et restrictions décidées  par  le 
Conseil fédérai. 

Art. 43 Les administrations 
de chemins de fer sont tenues 
de transporter les envois pos-
taux ainsi que les wagons-poste 
avec le personnel de service et, 
dande ta, mesure du possible, de 
se charger de toutes les opéra-
tions liées à l'acheminement 
des envois postaux.  •  En contre-
partie de :ces prestations, les 
entreprises de chemins  •  de  fer 

sOciale», «L'importation  exa- 
gérée de vin, 'orangee,  Man- 
darines, pommes, poires, abri- 
cots et tomates est plus dan- 
gereuse qu'une cinquième co7 
orme» ét. «tin pays sans  plar- 

sans est  comme  un corps  sans 
tels sont les textes 

.  4..5 banderoles et tracts que 
_.‘euriqjssaient vignerons'  et 
paySCus l'adresse des em-
ployés, -fluetionnaires et ou-
vriers qui,  leiy  en croire, 
ont les mêmes soucis.  et droits 
aux mêmes revendications 
qu'eux. Ils firent en outre 
appel au sentiment do  .solida-
rité des ménagères  .qui no 
imven,. pas se haieser -  éblouir 
par les produits étrangers. 
ilS en appelèrent aussi à la 
bonne volonté des grossistes, 
commérants. -  'détaillants et 

Le Conseil -  fédéral publie un 
rapport à l'Assemblée fédérale 
sur la politique agricole de la 
Confédération  et  la situation de 
l'agriculture suisse. 

Ce rapport traite notant  ment 
des mesures en faveur  de l'a-
griculture et de  Za  situation de 
différentes branches, de la pro-
duction anirmale, de la produc-
tion  et de l'utilisation du lait, 
de lai production et du place-
ment du bétail de  boucherie aim-
e que  de la production et du 
placement des oeufs. Puis it e-
oxernine en détai4 la  situation  é-
conomique de  l'apiculture, s'at-
tachant tout  particulièrement 
la situation spéciale du paysan 
de  la montagne. 

Dans ses constatationo  géné-
rales,  le  rapport relève  notant, 
ment que seules Tes  mesures 
prévues dans la loti peuvent  être 
appliquées pour obtenir des 
prix  couvrant les frais de pro-
duction. Ce serait néanmoins 
une erreur de croire que  la Con-
fédération est tenue de  garant, 
tir de tels prix  en  tontes cir-
constances. Les dispositions de 
caractères économique seront 
appliquées compte tenu des 
conditions naturenee de mo - 

niera que la production sotie-
fasse autant  que possible  aux 
besoins du,  pays en  répondant 
au  pouvoir d'absorption du mar-
eté intérieur et  aux  possibili-
tés d'exportation. 

Dans l'ordonnance  générale 
sur l'agriculture  du 21 décem-
bre .1953,  le Conseil fédérai a 
inséré  les prescretions décou-
lant de l'article  19 de la loi, 
qui traite du  maintien des la-
bours et  de  •  l'adaptation du 
cheptel. La  culture des champs 
fera l'objet  •  d'une sollicitude 
particulière  partout oh, le cli-
mat, la  configuration  du  ter-
rain et la  nature du  sol  per-
mettent  d'escompter des rende-
menteeouvrant les frais de' pro-
duction dans la moyenne de 
plusieurs  annéeS quand les exi-
gences de l'assolement sont res-
pectées. D'autre part, afin de 
faciliter l'adaptation de  la  pro-
duction animale, c'est-à-dire du 
lait,  de viande et de bétail, aux 
débouchés offerts par le _mar-
ché  intérieur et l'exportation, 
les  éieveurs doivent faire appel 
de  préférence aux ressources de 
leur domaine  et-dte -  pays pour 
nourrir les bestiaux,  de  rente et 
de  boucherie. 

Ces  principes étant posés, on 
ne saurait exiger que  la loi  sur 
l'agriculture garantisse  dans 
tous les cas la  vente  des  pro-
dues  à  des  prix couvrant les 
fraie. L'agriculture doit  au con-
traire s'aider elle-même en pre-
nant toutes les dispositions  rai= 
.sonnablement en son pouvoir et 
en. particulier régler la. produc-
tion  de façon à éviter Ta forma-
tion  d'exédents. La. culture des 
champs est mise en évidence  

mon  seulement pour  asseoir le 
revenu agricole  sur  une  base 
plus  large, mais  pour freiner 
l'accroissement  constant de la 
production animale. 

Pour ce  qui est de l'orienta-
tion de la produetion, les  auto-
rités fédérales ne  sauraient se 
borner  à  émettre des directi, 
ves. .11 leur faut aussi dans, les 
limites de  leurs  compétences, 
créer les conditions  requises 
pour la  -mise  en culture d'une 
surface étendue. 

Même en appréciant. les obs-
tacles  à  leur juste valeur, on. ne 
saurait prétendre  que les la-
bours atteignent  partout leur 
maximum. Dans maintes ré-
gions subsistent certaines pos-
sibilités d'extension qui pour-
raient  être exploitées sans en-
gendrer de  sérieuses' difficul-
tés d'écoulement.  On devrais 
ainsi pouvoir  obtenir des ren-
dements bruts  convenables mê-
me  lorsque,  par  suite de rem,- 
cambrement du marché, il y a 
une légère diminution, tempo-
raire, du rendement du lait et 
de  la  viande, 

Les  importations de produits 
agricoles sont réglées selon l'es-
prit et la lettre de la loi sur l'a-
grkulture et des ordonnances 
d'exécution. En fait, le régime 
actuel est identique au précé-
dent. La prise en charge a été 
étendue am lait en poudre. 

Dans le cadre de l'OECE, no-
tre pays ai dû contracter récem-
ment divers engagements au 
sujet de ses relations com-
merciales avec les antres Etats 
-participants. On prévoit de 
maintenir le système dit des 
trois phases, La disparité des 
prix a amené l'agriculture à s'é-
lever par avance contre de non, 
velles concessions dans le do-
maine de l'importation. Ses re-
marques méritent un examen 
attentif si l'on: ne veut pas com-
promettre l'efficacité d'impor-
tanteg dispositions de son sta, 
tut. La situation particulière de 
l'agriculture suisse doit abso-
lument être en considération. 
Par ailleurs,  il  ne  faut  pcts ou-
blier que rimportation _ mono-
polisée de produits tels que le 
beurre, les huiles et les. grais-
ses comestibles, les céréales pa-
nifiables et fourragères n'en-
trent pas en ligne de compte 
pour le calcul dni taux de libé-
ration. 

L'exportation est encouragée 
comme par le passé. 

Pour ce qui est du produit du 
travail agricole, les petites en-
treprises se trouvent daes 'une  

situation péiavoroble, c'  qui ex-
plique le changement de  struc-
ture en cours depuis  longtemps. 
De  1905 cl 1989,  .97,247  -petits 
domaines (0,5 à 5 hectares) ont 
disparu, tandis  que le nombre 
de ceux de moyen-ne  importan-
ce (5  à 15 hectares) augmen-
tait  de  7,725 unités.  Ce  change-
ment résulte encore du fait que 
les  effectifs paysans ont dimi-
nué de 30  pour  cent depuis 
1888, alors  que' la  population 
résidente s'est accrue de 60 
pour cent. En 1888, ragricu/in-
re occupait 36,4' p-our cent des 
personnes actives; en 1950, 16,3 
pour cent seulement. 

Plus on cherche à dévelop-
per la productivité, à rationali-
ser et à mécaniser, plus les pe-
tites entreprises, qui tirent un 
parti insuffisant des bras et 
des machines disponibles, se 
trouvent désavantagées. 

A  bien  des  égards, la situa-
tion du paysan de la montagne 

Le Conseil fédéral a publié 
son message à l'Assemblée fé-
dérale concernant le projet de 
loi sur les chemins de fer. Le 
message indique notamment ce 
qui suit : 

La revision qui a été enga-
gée aujourd'hui par le Conseil 
fédéral doit rester dans le ca-
dre de la constitution actuelle. 
Fondée sur cette base, elle de-
vrait permettre, tout en sau-
vegardant l'intérêt public, de 
procurer sur le champ aux 
chemins de fer tous les allége-
ments possibles qu'implique la 
situation dans laquelle se trou-
ve aujourd'hui l'appareil des 
transportg7 il s'agit essentiel- 
lement de supprimer ou d'allé-
ger certaines obligations im-
posées aux Cire au profit des 
administrations publiques ou de 
répartir différemment celles de 
ces charges qui n'avaient de 
raison d'être qu'aussi long-
temps que les chemins de fer 
bénéficiaient d'un monopole 
des transports. Le Conseil 
fédéral  est convaincu de 
la nécessité d'accorderau 
moyen de transport qui reste  
le le plus important de notre pays 
la même attention que celle 
dont bénéficient aujourd'hui, à 
juste titre, la route et la na-
vigation aérienne, Cela vaut 
tout au moins pour les chemins 
de fer les plus importants pour 
le trafic général. pe toutes fa-
çons, beaucoup d'entre eux ne 
sont plus des entreprises privées 
que de nom et en-vertu de la for-
me légale de leur organisation. 
En réalité, la Confédération, des 
cantons et d'autres collectivités 
et corporations de droit- public 
y ont des participations finan-
cières importantes et pour cer-
tains dès le début. 

Les principes de la législation 
provisoire adoptée jusqu'ici en 
matière d'aide aux chemins de 
fer devraient être inscrits dans 
la nouvelle loi. 

A quelques exceptions prés, 
le projet règle l'ensemble  •  des 
rapports entre l'Etat et les en- 

annoncée `depuis quelque 
temps  -déjà  :  De nombreux au-
tres participants, don( une 
centaine de vignerons venus 
par chemin de fer du canton 
de Newchâtel, Jurassien et 
Vaudois, arrivèrent à Berne, 
drapeaux en tête, apportant 
leur contribution à la mani-
festation: Partis .de la gave 
de Berne, vignerons et pay-
sans, réunis par communes 
ou régions, déambulèrent par 
les rues du centre 4e ia. ville, 

rapidement.  De  1939 à 1953,  I 
capital  investi dans les  machi-
nes  agricoles est passé de  595 
millions  de francs à 1,200 mil-t 
lions,  et maintenant, les non-
celles  acquisitions et les répa-
rations reviennent en moyenne 
à  285 -  millions  de  francs par 
an. 

En  conclusion,  le. rapport 
croit pouvoir constater que  la 
loi. sur l'agriculture et ses 
prescriptions d'exécution tant 
fédérales que  cantonales sont 
appliquées d'une manière con-
forme à leur esprit, 

La  loi sur  l'agriculture  ne 
garantit cependant pas dans 
tous les cas des prix couvrant 
les  frais, ainsi qu'un  produit du 
travail comparable à  celui des 
autres professions; elle ne sup-
prime pas tout  à  fait les inci-
dences du jeu de l'offre et de 
la demande. Le Conseil  -  f édéral 
doit  par conséquent ge réser-
ver, à Pt/venir comme par  le 
passé, de fixer des  prix indi-
.catifs et d'intervenir  pour élar-
pr

. 
 les débouchés  en tenant 

ont droit à une indemnité  équi-
table, 

Art. 44 :  La législation sur 
les douanes détermine  la watt-
re  et l'étendue des  prestations 
des entreprises de  chemins de 
fer  en faveur de  l'administra-
tion  des  douanes. Pour ces 
prestations, les entreprises ont 
droit à une indemnité  équita-
ble. 

Art. 49  : En vue de mainte-
nir leur exploitation, la Con-
fédération peut venir en aide 
aux chemins de fer  concession-
naires obérés qui  sont indis-
perisables au trafic  général du 
pays ou,  d'une de ses grandes 
régions. En règle  générale, l'ai-
de est accordée  sous forme de 
subside ou, si les  circonstances 
le  permettent,  d'avances de 
fonds sans  intérêts,  lesquelles 
seront remboursées  par priori-
té  cm inoyen de  futurs excé-
dents de recettes, tels  qu'ils ap-
paraîtront une fois opérés  les 
amortissements  prescrits. 

Art. 65  :  _Si elle  estime que 
l'intérêt national l'exige, la  Con-
fédération peut  acquérir tout 
chemin de „fer  concessionnaire 
contre une indemnité à fixer 
conformément aux  dispositions 
de la loi prévue.  Tant que la 
Confédération ne  fait pas usa-
ge de ce droit,  celui-ci appar-
tient -  aux cantons  et auxcom-
munes ceuxquels  il est réser-
vé par la concession.  La Con-
fédération peut exiger  en "tout 
teinps qu'un chemin de  fer ro, 
'cheté par un canton  ou, par une 
commune  lui  soit  cédé aux con-
ditions prévues par  le projet. 

Art.  67  :  il sera  versé pour 
prix d'achat une  indemnité  é-
quitable fondée sur.  la valeur 
commerciale - Chi,  chemin de fer. 
La valeur commerciale  se cal-
Cule  sur  la  base  du rendement 
escompté  par l'acquéreur, 
compte  tenu, de  tous les aven- 
,. 
taiges  et  désavantages qui ré-
sulteront pour  lui de l'opéra-
tion..  - 

La loi: prévue compte  8'  ar-
ticles. 

champions 
Les Suieci et  Suissesses q. 

yant participe aux dttx  etiYtne- 
04 ed  ae  UOriiita d'Ampezzo  ont 
été fêtés par leurs villes  et  vil-
lages. 

Madeleine  Berthod, médaille 
d'or  ,lut tout d'abord  fleurie à 
Mon-freux,  on  le syndic du chCs . 

teicied avait, organisé  une char-
mante réception. La  champion 
ne vaudoise, portée  en triomphe 
jusou'à  la  gare  prit ensuite un 
train  spécial  pavoisé  pour se rets 
cire à, Chéteau  d'Oex, son villa-
oe, où  devait, -  se dérouter Une 
erojzde manifestation  de joie po 
puktire. Toute la  population  était 
là, drapeaux  et  fanfare en tête, 
alors  que les  fusées  pétardaient 
et que les cloches  sonnaient, fi 
il  eut pas etrvi,us de treize  dis-
cours, Madeleine Berthod  fut 
*diemmeatc jclicitée  par issyn-
dic et le président du  'Conseil 
cotant-une alors que le preft  lui 
remettait une montre en or au 
nom du  Conseil  d'Etat vaudois. 

Renée Colliard, autre médail-
le d'or,  -a, été acclamée  à son or 
rivée à.  Genève  pal- plusieurs 
milliers d'admirateurs. Malgré 
le dispositif de police, /a jeune 
championne fribourgeoise faillit 

La date relativement avancée 
dès Vlièmes jeux Olympiques 
d'hiver à Cortina d'Ampezzo a 
contraint la Fédération suisse de 
ski à reporter au début de mars 
lu déroulement des championnats 
suisses. C'est à Gstaad que notre 
élite s'est donné rendez-vous, dans 
cette magnifique station de l'O-
berland bernois qui, une fois dé-
jà, avait mis au point l'organisa-
tion des championnats suisses 
pour voir le 'temps lui jouer • - un 
mauvais tour, .a privant de neige . 

 au  moment capital. L'exception 
s'étant produite... on peut être 
assuré d'un excellent enneigement 
cette fois ! Line de ces magnifi- 
ques neiges de printemps, 	bien 
glissante, pas vicieuse pour 	un 
sou, permettant un fartage enfan-
tin. Et au-dessus d'un paysage 
idyllique un soleil déjà chaud qui 
commence à prendre l'habitude de 
se coucher tard. D'un côté, nous 
aurons des concurrents au meil-
leur de leur forme, et de l'autre 
des spectateurs avides de voir nos 
Madeleine Berthod et Raymond 
Fellay en pleine « schuss », notre 
Renée Colliard virevoltant comme 
une ballerine entre les portes d'un 
slalom, notre Andréas Daescher. 
homme-oiseau à la ligne parfaite 
volant vers un nouveau titre de 
champion suisse. Ces merveilleu-
se journées de printemps permet-
tront aux spectateurs, non seule-
ment d'admirer, niais de pratiquer 
aussi leur sport favori. Du ler au 
4 mars Gstaad connaîtra une ac-
tivité folle et vivra des moments 
d'intense émotion sportive. Les 
« exclus » de Cortina ne vont-ils 
pas s'attacher à démontrer qu'eux 
aussi ils eussent pu sourire à une 
médaille d'or, d'argent ou de 
bronze ! Le matin du jeudi ler 
mars, nous aurons le slalom géant 
et l'après-midi le saut combiné, le 
matin du 2 (vendredi) la course 
de fond — 15 lcms. —  et l'après-
midi une...sortie des journalistes 
Saanenmoeser ! Le samedi matin 
e disputera la course de reiai 

4x10 km et l'après-midi la descen-
ce (soit du Wassemgrat, soit des 
Wispillen) ; le dimanche matin 
slalom spécial et couronnement 
des Joutes.. l'après-miA, par le 
saut spécial. 

Au chapitre du ski, mars con-
naît enoore d'autres compétitons 
importantes: le championnat suis-
se de clubs en descente et slalom 
les 10 et 11 à Flinis, station ma 
gnifiquement enneigée de Suisse 
centrale qui a déjà eu l'occasion 
&organiser à la perfection ce 
championnats. C'est à Klosters 
que se retrouveront du 15 au lts 
mars les étudiants suisses partici-
pant au championnat suisse uni-
versitaire et à la Course interna-
tionale du SAS qui prend d'année 
en année plus d'ampleur. Le 18 
au soir, on connaîtra le nom du 
vainqueur du fameux « Derby de 
la Parsenn » toujours aussi popu-
laire bien que les grands cham-
pions craignent (c'est ridicule !) 
d'engager leur prestige dans ce 
petit marathon de la descente ! 
Parallèlement, du 16 au 18, Zer-- 

 matt fetera le 10ème anniversaire 
de la création du « Derby du 
Gornsrgrat ». C'est là que l'on 
trouvera la véritable élite suisse 

-et internationale car cette épreuve 
s'est acquis peu à peu une re-
nommée qui dépasse largement le 
cadre de nos frontières (Zeno 
Cola, au sommet de sa gloire y 
triompha). La descente du Blau-
herd réserve aux concurrents et 
aux spectateurs de belles émotions 
encore que les temps réalisés dans 
le slalom géant ou la descente du 
Gornergrat sont plus frappants. Il 
vaut la peine de voir en action 
les meilleurs b9écialistes de Fran-
ce, d'Italie, d'Autriche, d'Allema-
gne et de Suisse dans ces épreu-
ves aussi difficiles et éprouvantes 
que spectaculaires. 

Le Concours hippique de Da-
vos a connu, lors de sa créat:on, 
une certaine réticence de la part 
de nos cavaliers, mais les organi-
saceurs oflr. si bien su amenag.m. 1. 
grande patinoire sur laquelle la 
neige tient à merveille que che-
vaux et cavaliers aiment mainte-
an n y galoper en toute sécurné, 

.11 toute confiance. C'est pour-
_po:, on azina4 -ô-  uni très bell 
articipation à ce concours du 
u 11 mars. 

C'est aussi le ler mars que l'o. 
_onnaîtra 	(officiellement) 	1. 

olympiques 
être emportée par renthousias 
me de la foule, dont l'accueil -- 
affirma le maire dépassait la 
rceeption des Quatre Grands. U_ 
ne marnifestatieri spéciale fut 
organisée par le Conseil ad4.1 
wistratif de la ville cle' Genève, 
et Renée Colliard dut paraître
au balcon pour répondre aux 
Genevois assemblés. 

Outre 	réception 	enthou- 
siaste à Martigny puisà 
Verbier, en l'honneur ds Rar 
moud Fellay, médaille d'argent. 
A Martigny, le skieur valaisan 
fut félicite par le représentant 
die gouvernement et par le pré-
fet. Le point final de la récap 
bon, un véritable feu d'artifice, 
eut lieu à Verbier. Un cortège 
Parce-lient I,es rues du village 
décoré, et la fête dere Men en 
tendu jusque très tard dans ja 
nuit, 

Là skieuse bernoise F-rieda 
ilànser, 	également médaille 
d'argent

• 
 a eté accueillie en mu- 

sique à Adelboden. Elle recevra 
Un cadeau de sa commune. 

A  Montreux et à Zurich, en-
fin, la magnifique équipe des bo. 
beurs a été ('objet de réceptions 
enthousiastes:  

champion suisse de hockey sur 
glace. On ne voit pas très bien 
qui pourrait maintenant empêcher 
Arasa de conserver le titre natio-
nal ! 

Côté football, le duel La 
Chaux-de-Fonds - Grasshopper va 
se poursuivre. Le  4  mars, les 
« Sauterelles » seront au stade 
olympique de Lausanne oh le 
Lausanne-Sports cherchera à cou-
per l'élan des Zurichois. Le 18, 
les Genevois seront gratifiés d'un 
« Derby »: le « Derby du Lé-
man » qui se déroulera devant 
20.000 spectateurs au moins au 
stade olympique. Quel que soit le 
classement des équipes un Lau-
sanne-Servette a toujours attiré la 
grande foule. Et comme cette sai-
son les deux formations semblent 
de valeur sensiblement égale, on 
peut s'attendre à une 'belle empoi-
gnade ! 

Le dimanche 11 mars, alors que 
notre équipe «A» rencontrera. à 
Bflocelles. la  Belgique (rézent 
vainqueur de la France !) Suisse 
«B» et Belgique «B» en décou-
dront au stade Saint-Léonard à 
Fribourg, match intéressant à plus 
d'un titre. 

Du 12 au 18, pendant six jours 
(autrement dit 144 heures) les 
Zurichois auront les « Six Jours » 
de Zurich. Les Roth-Bucher, Ko-
blet - von Bueren, Strom - Arnold 
Senftleben - Forlini etc... sauron, 
créer l'ambiance. 

Le 18, à Zurich également, se 
disputera le championnat 	suisse  

de cross-country qui n'a pas con-
nu de vainqueur romand depuis 
bien des années.. 

Le même jour, à Lausanne, la 
meilleure fleuretiste de Suisse  re-
cevra le titre de championne ,  suis-
se. Quant au championnat à l'é-
pée (messieurs), il passionnera 
les Zurichois amateurs de -beaux 
assauts — 25 mars —. Les m:li-
taires ont toujours participé nom-
breux à la Course commémorative 
Le Locle - La Chaux-de-Fonds - 
Neuchâtel et cette année (le 25 
mars), il en sera de même. Beau-
coup de gouttes de sueur tombe-
ront sur l'asphalte de la Vue-des-
Alpes ! 

A Montreux, premières jour-
nées (30 et 31) du tournoi inter-
national de rink-hockey avec la 
participation des meilleures équi-
pes du monde. Le Pavillon des 
Sports sera à nouveau, pendant 
quelques--  jours, le centre d'attrac-
tion des sport:fs romands. 

Mais il est un événement  autre-
ment plus important  en Suisse au 
mois de mars. C'est le  « Salon c12 
l'Automobile » qui ouvrira ses 
portes le 8 mars pour les fermér 
le 18. Pendant quinze jours, tout 
ce que la Suisse compte  tenus 
amateurs d'automobiles, de motos 
es de cycles se rendra à Génève. 
au Palais des Expositions, devenu 
pour un temps, le palais des qua-
tre temps et des deux temps 
Genève sait, à cette occasion, se 
Fa;re tout particulièrement accueil-
lante. 

A nos  lecteurs 
Nos lecteurs sont priés riz 

bien vouloir nus aviser Mime 
dIatement de tout retard sur. 
ïénu dans la livraison de notre 
journal, 

La nouvelle  loi sur  les  chemins de  fer 

du manque de domestiques, ra--  compte non seulement  des 
griculture est obligée de  se frais, mais encore des  condi- 
motoriser  et  de se mécaniser  tions de production et  de vente. 

LA  MANIFESTATION  DES  VIGNERONS A BERNE 
Deux trains spéciaux, réu- brandissant banderoles et cafetiers, à qui .ils ont de-

nis en un seul à Lausanne, -pancartes et distribuant .des mandé de donner la préféren-
quittaient Sion et Genève, tracts aux spectateurs. Au- ce aux 'produits suisses. 
transportant quelque 600 vi- cun corps de musique ne Par- 	Cependant qtte se déroulait 
gnerons et:paysans jusqu'à Vicipa à la manifestation. la manifestatien, le Conseil 
Berne où ils-devaient prendre fout au ri-us, un  .  joueur de fédéral était réuni, en séance 
part à la-« 'Marche sur Berne cor des alpes se fit entendre, ordinaire. Les organisateurs 
des - vignerons. et  paysans s• après quai un discours fut de la Manifestation, renonce- 

 --orienté devant l'église du rent à être reçus au Palais , 	- 
,..,,aint-Esprit,_. Au passage du fÉdéral. Iis adressèrent en 
cortège, aueune eontre-mani- revanche au président de la 
festation ne fut enregistrée. Confédération, M.. Feldmann, 
De temps en temps, certains et aux conseillers fédéraux 
groupes individuels passaient Holenstein et Chaudet leurs 
devantle Palais fédéral, mais différentes revendications 
sans manifester du tout. Au- contenue: dans un texte 
curie harangue n'y fut pro- écrit. 
noncée, de sorte que la police 	Vers midi, -  de nombretu 
n'eut pas à intervenir. 	groupes s'étaient rassemblé; 

« Notre vin est tout aussi devant le Palais chantant de- 
bon que l'étranger», «Produc- byrnries natdonaUx. 
t eurs et consommateurs ont 	 • 

tout intérêt à s'unir», «Les)-- 	 _  1 

- 
des se:gr-es équitalles»

' 
 «Pas  I 

de paix. possible sans équité - 	nos Triomphales réceptions  de 
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